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Phénomèna 

Au détour d'un virage... 
En préparant ce numéro, je n'ai pu m‘empêcher de me remémorer, il y 
a pratiquement vingt ans, ce qui, à l’époque, avait aiguisé ma curiosité 
pour ce que l'on appelait encore les soucoupes volantes. 

L'introduction de la série Les Enwhisæurs, quelques dessins tirés des 
rares livres de l'époque dépeignant d‘inquiétants extraterrestres, plutôt 
sanguinaires. En fait, les éléments qui allaient forger le stéréotype de la 
rencontre rapprochée dont l'aboutissement paraît avoir été le film de 
Steven Spielberg Rencontres du troisième type. 

Loin à l'époque des lourdes charges (l'administration pour ne pas la 
nommer) qu'impose toute association, je me sentais en prise direct avec 
ce que ces rencontres pouvaient représenter de plus étrange, à l'affût de 
tout objet qui aurait pu se dévoiler à la lueur des phares de voiture au 
détour d'un virage. Le «cauchemar» pour moi venait de commencer. 

Aujourd'hui, la situation a bien changée. L'ufologie «Spielbergîerme» 
est en pleine déüquæcence faute d'avoir compris qu'en toute choses il 
faut de la mesure et il me faut beaucoup de persévérance parfois pour 
ne pas oublier le sens de mon intérêt premier. 

Il n’empêche ! Les rencontres rapprochées sont toujours là, fidèles à 
l'image que nous leur avons forgé, semblant défier le temps. Un temps 
qui parfois prend le temps de nous rappeler de bons souvenirs. 

J 

Perry PM 
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Phénomèna 

Investigation 

Malaise au carrefour 
0 Christian Morgenthaler et Dominique Schall 

Ce qui paraît être une rencontre rapprochée s‘est déroulé dans 
l‘Est en août dernier. Bruits, lumières et effets physiques pour 
une investigation menée parla représentation Estd’SOS OVNI 
qui, pour Phénomèna, fait un point provisoire de la situation. 

out commence par un appel de 
T notre sièged'Aix-en—Provence, 
le 13 août dernier. Il est question 
d‘un article publié par le Républicain 
Lorrain en date du Il, se référant à 
une observation montant au 7. Cette 
dernière, telle qu'elle est détaillée 

dans l‘article de predse, est une ren— 
contre rapprochée effectuée dans la 
soirée, à 22h45. Nous prenons im— 
médiatement contact avec le témoin 
tout en établissant l'mvùmummt 
préliminaireà l'enquête (recherches 
de données astommiquæ, météo— 

rologiques et aéronautiques). Ren— 
du—vous est pris avec le iâmin pour— 
le 21 août. 

Monsieur M. a 46 ans, marié et père 
de deux filles (20 et 17 ans), il est di— 
recteur d'une imprimerie employant 
trente salariés. «Self made man» par 
excellence, il a gravit seul les éche— 
lons qui l’ont mené au poste de 
commercial puis directeur de son 
entreprise. Adjoint au maire de sa 
commune, ses occupations favori— 
hæ le mènent vers des responsabili— 
tä au sein d'une association «Jeu— 
nesse et Loisirs», vers la cibie et la 
classe. C‘est d' ailleurs de retour d'une 
soirée de chasse avec des amis qu'il 
va faire son étrange rencontre. M. 
M. raconte : «Le soir du 7 août, je 
reviens de la chasse en passant par 
Daim—en-Saflnois. Au moment où je 
fiundfis kcaflefourde la D71A avec la 
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Phénomèna 

Dir… 'une! 
du hônomüno 

\ \ \ i  . un 1.5… 
u m  Ben: 
mon: de {tte 

DT1A 1 .5 Km 
D.“- au Saumon 

Ilmnoflon 3. 

D71 en direction de Beux, une lumière 
intenseentourzrnon ve'hicule. Croyant 
à un contrôle de gendarmerie, je sta— 
tionne ma voiture une dizaine de mè— 
tres plus loin, pensant ne pas avoir 
respecté un panneau de signalisation. 
le regarde instinctt ma montre, 
il est 22h45. Je regarde autour de moi 
mais je ne trouve aucune origine à cette 
lumière. je sors la tête par la fenêtrede 
la voiture et je vois, à ma grande sur— 
prise, une grosse lumière bleue—tur- 
quoise alt—dessus de moi. Après une 
minute environ, cette lumière s’éteint 
et j‘entr'operçm‘s une masse sombre 
disparaître «au-dessus des arbres». 

. MM. n'a pourtant consommé que 
très modérément de l'alcool au cours 
d’un repas partagé avec des amis 
chasseurs vers 17h00. A 19h00, il se 
mettait en position dans le mirador 

d'où il re œdesofiidaitqæ vas27lfll. 
Le temps d'un peu de mgement,et 
le voilà sur cette route où il devait 
voir cette manifestation irüabituelle. 

En nous rendant sur les lieux tant 
seuls qu‘accompagnés du témoin, 
nous avons constaté que ce carre— 
four est 113 enzissé, blindé de 
eux—mêmes longés de forêts de chê— 
nes et de quelques pins. Un cours 
d‘eau suit parallèlement la D71, à 
une cinquantaine de mètres en re— 
trait. Aucune construction n’est vi— 
sible ou n’a de vue sur ce carrefour 
situé sur la commune de Baux aux 
coordonnées 6°19‘48" E et 19°Œ'42“ 
N. Il n'y a, a priori, ni mine ni gale— 
ries dans la région, il faut toutefois 
noter qu’il existe un aéroport régio— 
nal assez récent dans le secteur (ce— 
lui de Louvigny). 

L'évolution de l'enquête, quant à 
elle, a permis de dégager un certain 
nombre de détails au sujet du phé— 
nomène observé. Selon le témoin, il 
s‘agit d'une intense source lumineuse 
bleue—turquoise qui couvre une 
surface au sol d’environ 40 mètres 
de diamètre. La luminosité était si 
forte que le témoin n'a plus vu le 
faisceau de ses phares toujours allu— 
més. Après une minute environ, la 
lumière s‘est éteinte. Il n’a entendu 
aucun bruit hormis un sifflement 
strident au moment du départ de la 
masse sombre qu’il n'a su décrire. 
Une masse sombre qui disparaîtra 
très rapidement dans un mouve— 
ment ascensiormel vers le nord—est. 
Aucune odeur ni chaleur ne sera 
perçue par M.M. qui était seul dans 
son véhicule, une Citroën ZX diese], 
avec la fenêtre conducteur baissée, 
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Phénomèna 

que à Longuyon. 

le phénomène: .uaq 

gciel de Mécleuves.' 

paraisse vers le nord. 

l‘autoradio éteinte et le moteur coupé. 
A aucun moment il n'est descendu 
de sa voiture. 

Les conditions météorologiques 
étaient bonnes, avec un ciel clair 
zébré de quelques cirrus qui n’em- 
pêchaient toutefois pas l'observa— 
tion des étoiles. Le témoin ne se son- 
vient pas d'avoir vu la lune qui se 
trouvait très basse sur l'horizon (1,3° 
au 288). Quant aux vérifications 
entreprises auprès du Centre de 
Contrôle Régional de l'aviation ci— 
vile à Reims (notamment vision des 
films radar et examen du cahier de 
marche), elles n'ont mis en évidence 

____s_smte à l’appel a témoignage 

üMemredi 14 avril 1993 vers 21h03: un phénomène de forme rectangulaire, très séinüllantet jatnflue ‘ 
té immobile dans le ciel pendant 10 minutes avant de se diriger lentement vers le témoin. 

13 Avril on mai 1993 vers 19h45; des lunuèræ rouges, bleues—rouges, bleues, autour d'une forme c_ »' ' 

QDébut juillet 1993, un vendredi vas 00h30: prèsnoulay, une personne obœrve unemassesombæavec, 
dessous, quatre lumières de couleur bleue—verdäùe qui semblaient tourner. ‘ 

DSamedi 7 août 1993 à 22h45: observation aux jumelles à Maizièæs—les—Meta, d‘une forme arrondie. Sous 
haræ 

DSamedi 7 août 1993 tmeÊ121Î2ËBOÛ et001100:quatæ personnes observent un phénomène à Vaux. il est… 
posé de quatre lundères blanches—jaunes. ll s‘élève et disparaît à une vitesse vertigineuse. = ’ 
DMercredî 11 août 1993 à 00h30: un témoin observe un rectangle lumineux se déplaçant lentementdam 

Üleudi 12 août 1993 à 021100: Med-Bèllectüix, une lumière intense, stationnaire dans le ciel pendant deux 
à trois minutes Aux jumelles, elle était formée de six lumières. 

ses les couleurs qui disparut pour réapparaître en un autre endroit à Coin—sur—Seifle. ' 
Samedi 14 ou dimanche 15 août 1993 a 221100: A St—Avold, deux personnes observèrent une lumière Œ’ 

flame triangulaire, tronquée aux pointes, avec unelumiäe blanche cli$nohnteau œntré. Ellese déplaça len 
tement puis tourna sur elle—même. 

jeudi 19 août 1993 à 22h30: grosse lueur entre Aube et Deux. Elle memb1ait à une rampe lumineuse. 
Memedi 75 ou jeudi 26 août 1993 entre 231100 et 00110); des lumières muge—bleue—rwge—blm-- _?utour 

d' une forme cylindrique à Longuyon. ‘ 
__leudi 26 août 1993 à 05h55: coupole noire avec, dessous, deux gros pBates vue dans la périphérie si:d‘de _. " 

Dimanche 29 août 1993 à 21 1130: observation d'une grosse lumière stationnaire pendant quinze mmu 
puis descente vers le sol dans la périphérie sud de Metz. 

Dimanche 29 août 1993 à 231130: coupure de courant générale sur Amnéville au moment où, dans le Ç1 
deux points stationnaires sont prafiquafient repints parmi troisième phénomène avant que l‘ensemble ne 

flanùæ évéœmmts nous avaient été signalés mais ont déjà trouvé une eX—plicafim. Par exemple, q’uinäe 
oigmgçs se rappéræient à des Skytrackers (DCA utilisa! pour des animations nocturnes, ndlr), … 
avions, trois à desmétéorîtes’ etunà un reflet du soleil. … , 

aucun phénomène particulier. 

qui décroisSent 
progressivement ‘ 
lorsque le témoin 

Voilà pour l’environnement géné— 
ral. Mais notre rencontre du 21 août 
avec MM. allait révéler d'autres 
éléments troublante. Ce dernier nous 
raconte en effet que le 9 août, soit 

le lundi suivant son observation, il 
commence à ressentir des douleurs 
musculaires, surtout au niveau des 
mollets, des cuisses et des épaules, 
alors même qu‘il n‘a pratiqué au— 
cune activité fafiganæ. Le lendemain, 
le 10, suivant le conseil d'amis, il dé— 
cide d'apporter son témoignage à la 
gendarmerie et c'est là qu'il va se 
rendre compte, en repassant sur les 
lieux, qu’il ne peut sortir de son 
véhicule sans être pris de violents 
maux de tête. Des maux de tête qui, 
comme nous avons pu le constater 
in situ, décroissent progressivement 
lorsque le témoin s'éloigne du cen- 
tre du carrefour. 
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Phénomèna 

; 

Une vue du carrefour de la DTl avec la D71A en venant de Daim—m—Saulnois. On aperçoit sur]: 
gauche le véhicule du témoin… 

...et une autre vue depuis la direction d'Aube.© SOS OVNI — Est — Quisfian Mmgenthaler/ 
Dominique Schall. 

lors de la reconstitution sur les lieux, 
nous avons pu mesurer que ces et— 
fets ont lieu à l'intérieur d'une sur— 
face d‘un rayon de 34 mètres autour 
du centre du carrefour. Mais il y a 
encore plus étonnant. Du minuæge 
précis, il ressort un «temps man— 
quant» au sujet duquel MM. ne sait 
rien. Comme nous avons pu le voir 
en effet, le témoin arrive au carre— 
four à 22h45 et observe ce phéno— 

'mène, selon lui, pendant une mi— 
nute. Il reprend ensuite la route, à 
vitesse modérée, jusqu'à son domi— 
cile où il fait une courte toilette avant 

de se mettre au lit. Il constate alors 
qu'il est 00h10. Selon le témoin, sa 
toilette dura une dizaine de minu— 
tes. Son domicile n'est séparé que de 
11 kilomètres du carrefour ce qui, 
même en comptant largement une 
trentaine de minutes de trajet, aurait 
dû le faire rentrer vers 23h15 et non 
Œhœ. 

Nous avons pu nous—mêmes cons— 
tater les malaises ressea par le té— 
moin au fur et a mesure qu‘il s'ap— 
prœhait du centre du œmefour. MM. 
nous a par ailleurs fait savoir que 

depuis ces événements, il a de légers 
trous de mémoire, ne se souvenant 
plus aussi facilement qu‘avant des 
noms ou prénoms. Il n'a cependant 
pas consulté de médecin. Il faut aussi 
noter que les équipements de la ZX 
diesel n‘ont pas paru souffrir lors de 
ces faits. 

MM. ne cache pas son mécontente— 
ment d'avoir été l'objet d'un article 
dans le journal et ne sait pas com— 
ment les journalistes ont pu connaî— 
tre les faits. Toujours est—il qu'il a, 
suite à cela, été contacté par diverses 
personnes avec des résultats plus ou 
moins heureux. L'une de ces per— 
sonnes, habitant non loin du lieu de 
l‘observation, et que nous avons pu 
rencontrer, lui raconta que son gen— 
dre observa un phénomène identi— 
que, mais en novembre 1992, vers 
deux heures du matin. Nous avons 
pu interroger cette personne (voir 
encadré). Une autre lui raconta qu’il 
devait sûrement avoir été enlevé, ce 
qui, on s’en doute, n’est pas de na— 
ture à faire avancer l'enquête, bien 
au contraire, puisqu'il constitue une 
«pollution» dommageable à l'éta- 
blissement de la vérité. Une troi— 
sième aurait trouvé une trace circu— 
laire d'herbe brûlée, à 45 pas (42,60 
m) au nord—ouest du site que nous 
allons brièvement évoquer même si 
l'importance de cette découverte est 
à relativiser. Lors de notre déplace— 
ment sur les lieux, nous avons pu en 
effet constater un emplacement où il 
y avait une prépondérance de brins 
brunis, bien que le champ ait été 
entre—temps fauché. On pouvait 
également y distinguer différents 
trous comme ceux que peuvent lais— 
ser des rongeurs, placés en cercle. 
Des trous de rongeurs d‘ailleurs 
présents en grand nombre dans tout 
le champ comme a pu nous le con— 
firmer son propriétaire, le maire de 
Baux. Ce dernier nous a dit avoir vu 
beaucoup de souris dans le secteur 
mais n'a constaté aucune trace par— 
ficulièreen fauchant le champ, selon 
lui le 3 août. Une date aussitôt 
démentie par M.M. puisque d‘après 
ce dernier c'est l'absence de fau— 
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_,Dèj‘ä‘exi 16èz? ‘ 
'" Nous avons pris contact avec le témoin d'un phénomène identique, observé dans le même secteur au 
;; , de la Toussaint 1992 (du 26 au 31 octobre). StéphaneA. qui demeure achaeflementdans l‘Yonne, nous d 
‘, _» avoir «très nettement aperçu une très forte intensité oertd' eau, bleutée ,depuis la D955» qui ‘donne sur le carref ' 
"" «à 01h00 du matin» précise—Ml. - 

< «le phénomèneapersistidepuis la D9$5jusqu' au croisementdeh D71 nersBeux, oacarfoispar lerelief. I 
. la lumière finsart l'efiet de venir de très près du sol». 

Stéphane A. de poursuivre: «Ensuite je me suis engagêoers la route menant à Daim-en—Saulnois. Au croisemeät 
j' a: reculé dans un chemin et observé sous un autre anglecequim' a pennisdesituerrelafiv…t précisément l‘origine- 
de la zone lumineu'se(.. .) le ne comprenais pas ce qu’ une telle source lumineuse immobile :: hauteur d'arbre et 
vastefaisait la. j‘ai donc braque' mes phares vers le bois, étant légèrementen surplomb(.. .), ouvert ma vitre carie pas—- 

: sâiais dans la voiture un appareil photo ( ) et essayédefaire une miseau point mais en vain». 

«L’objet lumineux est parti sans un bruit ou a disparu ou a éteint ses projecteurs à très vive allure». 

En arrivant chez. ses beaux—parents, Stéphane A. appellera l‘aéroport de Louvigny, où un contrôleur l} 
. assurera qu 'il n' y a rien eu d'excepfionnel. La moquer-ie de son entourage fera le reste. Stéphane A. n' ira pas 

voir la gendarmerie. Il n 'empêche «.. .la certituded‘avæ‘r vécu quelquechosed'cxü 
l'avons vérifié… un souvenir indélébile. 

extraordinaire» l'a marqué. Neiÿâ 

chage, au 9, qui en interdit l'accès 
aux gendarmes. 

En œmlusion provisoire, MM. parait 
être quelqu'un de censé et digne de 
foi, au caractère jeune et dynamique 
qui a réellement fait une observa- 

tion dont de nombreux points res- 
tent troublants. Bien entendu, l'en— 
quête ne fait que commencer et sera 
développée selon plusieurs axes 
destinés notamment à objectiver les 
malaises ressentis, aujourd'hui en— 
core, par le témoin et à savoir ce qui 

s'est passé durant ces 45 minutes. 
Nous ne manquerons pas de vous 
tenir informés des suites de cette 
affaire. 

Christian Morgenthaler et 
Dominique Schall 

Manifestations à venir 

N] 08610, USA). 

19.1302.737.6127J. 

Odobœl$—l7— USA :NafimflUæùfimæ(pmiflmafim…æatümfilh 138,Redfem$t’üenm 

0dobre22—24- USA: Gulf Breae UæCmfiermœ(pour … information, contadez:Vicfi Lym,P.O.MM,GŒIM 
Florida 32562, USA, ou téléphoner au 19.190£4323&8&). 

Octobre 24 — USA : Show—Me UK) Ccmferenœ, Missouri (pour tome information, con… : 19.131L9ŒBM). 

Octobre 24—25 - USA : 29fl\ National UFO Conference (pour toute information, contactez : 19.1 3123777098). 

NW€müe37-läafiezîlæl%hærmfimäUæaMüm…Cæfeænæ,kæykÿflk(pænmæhümfluy 
contactez : Atlantic Travel au 19.44.8145534JBJ. 

Novembre 13 - USA : Seconde Ddaware UFO Symposium (pour toute infomafim, cant-da : 19.130232838.04 ou 

Novembre 28 à Décembre 5 -  USA: Third International UFO Congress, Film Festival and «EBE Awards» (pour toute 
information, contactez: Robert Brown, 4266 Broadway, Oakland, CA 94611 ou téléphoner au 19. l. 510 428. 02. (T2. ). 
l uvoyc1-nnus vos date—: de rencontre» réunions et autres manifestations .] |'adrcsso de la revue, ou en ut i l isant nom- fax, 
au (33) 42.27.2b.18. 
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Inédit ! 

Humanoïdes volants en Italie 
0 Eduardo Russo 

A la fin du mais de juin dernier, il y eut une augmentation 
soudaine et imprévisible d‘observations alléguéæ d‘amis au- 
d'æsus de l'Italie. Certaines, des rencontres rapprochées très in— 
téressantes, firent l'objet d’une enquête au cours du mois 
suivant. Trois d‘entre—elles parmi les plus étonnantes évo— 
quaient une sorte d'humanoiäe valant ou en trois endroits 
difl‘érents du centre du pays en l'espace d'une semaine. 

L edimamlæ20jrfimvæsühŒ, 
une famille de cinq personnes 

goûtait au; joies d’une fin de week 
end paisible à Pettorano sul Gizio, 
une petite commune située à proxi— 
mité de Sulmom (Province de L'Aqui— 
la). Giuseppe Zitella, un Officier'de 
l'aviation à la retraite de 49 ans, son 
épouse Concetta, le frère de cette 
dernière, Claudio Petfine, 33 ans, 
sonépouseAngela,29ansefleurfils 
Gianluca, âgé de 8 ans, étaient tous 
réunis autour de la table dans l'éle— 
vage de chiens de chasse apparte— 
nant à Claudio, lorsque Concefla 
attira leur attention vers ce qui pa- 
raissait être un ballon. Ce dernier, 

bres, descendit dans un champ pro— 
che. 

somplets de l‘appareil … 
ïsaus le quitter des yeux—1 
avant de descendre puis 

GiuseppeZitella sorütpouratüaper 
ce qu'il pensait être un jouet afin de 
le remettre au petit Gianluca. Mais 
lorsqu‘il tenta de s‘en approcher, 

à nouveau et une nouvelle 
fois le phénomène s‘éloigne. Il tenta 
une troisième fois et finit presque 
par attraper la chose mais cette fois, 
elle s'éleva dans les airs de deux 
mètres, puis sembla se tourner vers 
l'homme qui put la détailler avec 
étonnement C’était une sphère do— 
tée de deux grands yeux noirs brillanb 
entourés d’une sorte de voile en 
plastique, une antenne blanche sur 
la «bête» et en dessous, deux petites 
pattes. Sa hauteur était d'environ 80 
centimètres et elle paraissait «vi— 
vante». Sa couleur était marron et 
sur chaque patte, le témoin put voir 
un «V» en un marron plus sombre. 

Se sentant observé par cette «chose», 
l‘homme fit demi—tour pour retrou- 
ver sa famille. Lorsqu’il regarda à 
nouveau, il vit que le phénomène 
remontait vers une colline a toute 
vitesse. 

Selon un groupe culfiste local, une 
trace jaunâtre et irrégulière sur le 
mais fut interprétée comme étant la 
preuve physique de cette rencontre 
siéh‘ange (les instruments électroni— 
ques du groupe démontrèrent qu’il 
s'agissait bien sûr d‘une sonde télé— 
commandée issue d'une soucoupe 
volante) de même que le comporte— 
ment étrange des 50 chiens de l’éle— 
vage qui sont censés avoir refusé 
toute nourriture au cours des deux 

après avoir survolé uneranfiéed'ar— l'objet s'éloigna d'un bond. Il s’ap— jours ayant suivi l'observation. 
. ' . ““’—,.. -.: .—.. . ° _ °___._..: .. ° .… .. #’ -—‘-‘=;ï_- _ -….n _ F.‘.‘°‘—' 
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A peine le récit de Ziœlla publié 
dans les journaux locaux, un autre 
groupe de cinq témoins se fit con— 
naître. Ils avaient observé quelque 
choæ d'idenfique, le mardi 15 juin à 
midi, alors qu'ils se trouvaient dans 
un hélicoptère Augusta Bell 412 ap— 
partenant à la brigade de sa 
pompiers de Pæcara. L‘ap ' 
trouvait à un peu plus de 7 kilomè— 
tres au nord—ouest de l'aéroport de 
Pescara, volant à environ 150 km/ h 
à une altitude de 500 mètres dans un 
ciel dégagé. A son bord, trois pilo— 
tæ, Gino Del Zoppo, Giuseppe Qsini 
et Massimo 5egone, un mécanicien, 
Gianfranco Agamennone et le com- 
mandant Vincenzo Nusca. 

Soudainement, ils purent observer 
un ballon qui paraissait se trouver 
sur une trajectoire de collision avec 
leur appareil. Il faisait environ un 
mètre de diamètre, était de couleur 
jaune, possédait deux petites «pat— 
tes» et ce qui ressemblait à une an— 
tenne de forme trapézoïdale sur l'un 
des côtés. Pris de panique, le pilote 
Del Zoppo hurla : «Il se dirige droit 
vers nous» en se saisissant des com— 
mandesetenlæ bougeantdans tous 
les sens. Le commandant N usca pris 
sa place et vira vers la droite évitant 
ainsi du même coup la collision et le 

retournement de l’appareil. 

Il appela ensuite la tour de contrôle 
pour obtenir plus d‘informations mais 
le contrôleur ne voyait pas le ballon 
(trop petit ou trop lent) et leur 
demanda donc de le suivre. Nusœ 
vita à nouveau et suivit l'objet pen— 
dantüoismüutæàuævüœæd‘m 
viron 100 km/h lorsque, soudaine— 
ment, ce dernier se retourna vers 
eux paraissant les observer avec ses 
deux grands yeux noirs. La chose fit 
deux tours complets de l'appareil 
sans le quitter des yeux, avant de 
descendre puis de disparaît-e à toute 
vitesse. Il est intéressant de noter 
que le dessin de cette chose fait par 
Nusca est identique à celui effectué 
par Zitella. «Il ressemblait tl ces hom- 
mes vohntsavec un propulseurdflns le 
dos» dira—Ml. 

Une troisième observation de ce qui 
parut être le même objet (ou entité ?) 
eutlieu le jeudi 17 juin, à 20h40 alors 
que Luciano Baldassarre (un profes— 
seur d'électrotechniqne, de 47 ans), 
son frère jumeau Mario (professeur 
deBeaux—Afls ,lemsépwsesetñflæ, 
dînaient sur la terrasse, chez Mario, 
qui demeure à Guidonia (Province 
de Rome) à quelques centaines de 
mètres à peine de l'aéroport. 

Mario vit ce qu‘il prit d'abord pour 
un faucon, pratiquement à leur ver— 
ticale, et qui se dirigeait lentement 
vers l'est. Après quelques secondes, 
il comprit que ce n'était pas un oi— 
seau et appela l‘attention des convi— 
ves vers œ qui pouvait désormais 
n'être qu'un ballon à air chaud. [ls 
euœntlehempsdereæumerdmh 
maison, de prendre une paire de 
jumelles et de ressortir pour obser— 
ver ce qui ressemblait alors à un pa— 
rachute ou encore à l‘un de es «hom— 
mes volants» avec un propulseur 

Des RPV qui peuvent parfois prendre des for- 
mes étonnantes. Doc: Canadair 
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@ 
Depudnldrflœ,lc…de…fitflhNæudMuüfldämpäuæud-hæhDoc:CISU. 

sur le des. Sur ce qui paraissait être 
un corps allongé d’un marron som- 
bre, ils purent voir une lumière 
sphérique rouge qui semblait reflé— 
ter le soleil qui se couchait sur la 
gauche. Sur le corps principal, ils 
pwentdisfinguerquelque chosequi 
pourrait s’apparente à des pattes. 

Tout en regardant ce phénomène 
qui descendait lentement avec une 
inclinaison de 45°, Luciano appela 
uncolonel de l’Armée de l'Airà1’aé— 
roport voisin, lui racontant ce qu'ils 
étaient en train d'observer, mais ni 
le militaire ni les contrôleurs ne 
pouvaient voir cette chose qui ve— 
nait de se positionner juste au—des— 
sus de l'aéroport. Elle parut quasi— 
ment atterrir puis redécolla lente— 
ment pour enfin disparaître sur une 
trajectoire horizontale, quatreàcinq 
nünutesaprèsêüeappame. Ce n’est 
qu'après avoir lu les témoignages 
de Sulmona et Pesœra que les té— 
moins se décidèrent à parler de leur 
observation. 

Selon toute évidence, les trois récits 
se référent à des objets très proches, 
quoique moins que ne pouvaient le 
laisser croire certains articles enthou— 

siastes parus dans la presse italienne. 
Dans deux cas, les principaux té— 
moins pensèrent ou eurent le senti— 
ment d'avoirété confrontés à un être 
vivant qui les auraient intensément 
observés. Nous ne sommes nous 
mêmes toujours pas en mesure de 
choisir entre l'objet volant ou l'enti— 

de diamètre munied 
_\; deux pattes, de demi“) 
Ïye_ux sombres et d‘un 

" sur le dessus 
Depuis le tout début de ces affaires, 
marqué par l'interview de Paolo 
Fiofino, le23juinàH Centro, nousne 
pouvons que suggérer deux hypo— 
thèses possibles pour répondre des 
étranges objets trop vite qualifiés 
d'«ET volant» par la presse italienne 
: un ballon d'enfant ou un RPV (‘). 

En ce qui conœme l‘observation de 
Guidonia, l'hypothèse du ballon 
pourrait permettre d'expliquer pas 
mal de choses, comme la forme du 
phénomène, la réflecfion du soleil 

ou encore les mouvements lents et 
pmgæsüs comme ceux d'un aéro— 
stat. De plus aucun comportement 
time on … pœficulia' ne vient 
s'opposer à cette hypothèse. 

Pour l‘observation de Pescaxa par 
contre, ce n'est la même chose. 
Selon le commandant Nusca l'objet 
volaàgrande vitessedanslesens 
contraire des vents. De plus, sa ca— 
pacité à tourner autour d'un héli— 
coptère en mouvement n'est pas facile 
à admettre pour une machine vo— 
lante et a fortiori pour un ballon. 
L'hypothèse d'un RPV pourrait 
éventuellement expliquer une telle 
observation et il existe en effet cer— 
…modèlædontlafomeeflesœ 
ractéfisfiquœ pourraient rappeler 
celles de l'ovni. 

L'«êfle» de Pettorano au contraire 
cadrerait plutôt bien avec l'hypo- 
thèse d'un ballon d'enfant ballotté 
par le vent. Aucun RPV, pas plus 
d‘ailleurs que d'autres engins à 
moteur, ne pourrait être qualifié de 
silencieux s'il était observé de si près. 

Une autre objection à l'hypothèse 
du RPV fut également avancée par 
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leccnsultant a&onaufique du CISU 
(") Nico Sgarlato. De façon géné— 
rale, de tels appareils militaires ne 
volmt pas autour de villes très peu- 
plæs et encore moins a proximité de 
voies aériennes fréquentées. Il est 
biensûrimpœsibled'exdmbæle— 
ment qu'un amateur fasse voler son 
propre engin mais ce serait stupide 
de risquer une collision avec un 
héücoptèreou deblesærunpaysan. 

Le problème ici c‘est que les obser— 
vations de Pescara et de Pettorano 
semblent avoir pour origine un seul 
etmêmeobjet:uæbouled'unmèfle 
de diamètre munie de deux pattes, 
de deux yeux sombres et d'une an— 
tenne sur le dessus. A bien considé— 
rer les données du problème, nous 
sommes gênés pour expliquer l'un 
par unbaflonet l'autre parun RPV. 

Pour l'instant, l‘interrogation de— 
meure. I'ajouterais que de telles 
observations sont atypiques et nous 
nous demandons encore par quel 
bout les prendre, c'est à dire dans 
quelle direction chercher pour ten— 
ter un début d‘explication. 

E‘daRusso 

Pl…yPlloüdi/ehidfl. Applsgü-è 
…uüfilflru etmvmtdepefiœhfllæ, 
ndlogfidfl,dmtlæufllfluflmnpævmüm 
uüvuhbla. 

(") Centro Italiano Studi Ufologid. L‘une des 
deux prlna‘pflm … …  “ …  ih— 
lianes. 

Références : 
Minh-views deZlhelh etPetfineflmtpæ 
bH£œdamkquofidifliflCfltrtydflfletä 
'plrt.Uneeomtedépädæhflénfiœpfllägæræ 
ANSAle23…eflepfiupardesdüñmde 
quotidiens italiens et étrangers. Zitdla fut con— 
vü.lefi,auhlksdeMaufl.üoùæ…, 
windo  chaînedetélüdämpüsi 
nouvesuà Uno…lùm,suhRAlUNO,le29 
juin. Les mquêæurs du ŒU furent Angelo 
Fallen «Claudiobcdüa. 
L'observation de l’équipage d’ hélicoptère fut 
publi£epourh premièœfoü dans lequofidim 
mainflM-ugm,leäjün Nunfutpaz 
|flleunhærfimésuifil£plæneh29iünm 
RAIUNO. hmgaäne Vüopubhmfldfie 
‘luillet. Pour1eÛSU, dutRmzoC-bsæiqufi 
Œeaual‘mquÿtæ. 
hasdesBüld…flrtpubüédamlMfl- 
gmduæjuü1æ3.Dælmudœämen 
couleurs furent expédiés par les Baldassarre à 
Paolo Florian, du ClSU, le 18 juillet 19%. 

Phénomène 

_ Dernière minute 
Âu moment de rédiger cæ lignes (27 septembre), j‘apprends qu ’une nouveflefiüs 

" Im…volanu avaflétéobservéà Rivisondoli,à ipelræquelqtæsldloflù 
Ç__, trade Pettorano sulGizic, partroisfemüersrmtrmt dædrampsvers 19h00ime 
‘àateqmnapasétépæêæéermäqxflœmtuuflt début septembre Giuseppe ‘ 
Monaco, 60 ans, pensa qu‘il devait s 'aglr de parapæfistes s‘étant lancés d‘une 
fagne proche, mais cela n ’avait aucun parachuhe ni aile quelconque. La chou 
descendit sur une trajectoire diagonale, plana quelques instants avant de redeool 

*îerpour düpuäueoulcän Enarfivmtch& lui, lelémm‘nrscontfl son observadfin 
‘ toute la famille qui se précipita a l'extérieur æpérant pouvoir observer l’objet i:Ëz 

Ënouveau. Bétailbienlâ lVers20h30, üswmtœusvoüunebouleweamdæ 
… blanchâtræ, descendant lentement en diagonale vers le sol. Au jumellæ, lli‘ 
levlmt se poser tout en émettant unelumiàerouge facilement repérable en cette 
findejoumée. Selon les témoins, l'objetredéœflapeuapæsmtà unevin$— 

_,Mne de mètre, survola une route nationale, puis parutatterrlt à nouveau dans un " 
champ, dans lequelil évoluasurerwüon 300mèlres. Cela ræemblalt àmdeœlægg 

. Mmpmumfinlsamun visagepeintdæwsetdevaflamfirmkelmeflfl' 
@.llspfirentla voinuepmwtmiæ de s‘en approcher, næislepsdiratmprd…@ 

Vue sans pouvoir le retrouve. 

W 
, 

Appel aux lsclsus 
ABON N EZ—VOUS 

Vous aimez votre revue ? Vous asil— REABONNEZ-VOUS 
maz qu‘elle mérite une plus large dilu— 
slon ? Qu‘elle soil en couleur avec plus 
depages?Noœaussll Malspour 
cela. Il lui laut encore plus de lecteurs 
q apporteront plus de moyens et il 
n‘existe qu‘une seule solution pour se 
faire connaitre : la publidlé dans des 
suppons nationaux. Mais, vous la sa— 
vez, celle—ci est chère. Aussi avons— 
nous décidé de lancer une cagnolle. 
dont le montant sera donné lcim6me 
darschaque numéro. Lorsque, gràce à 
vous, nousaurons allslnl200u30000 
flancs. alors … …  lara de la 
plbldlé nationale. La cagnotte ac— 
trslls est de : 

5790,00 
MMrelàmesursdevœdæm(flm 
sibnssonlqrscOou1æiænæ). 
celle cagnotte augmentera. L‘argemne 
servira que pour la ptblidlé. si nous 
iusliflerons. lcimême. des dépenses 
engagées. N‘hésitez plus | Rejoignez— … pour faire bouger la … u…fi_ …… 

Mme 
M … “  

est a l'heure actuelle la seule 
revue trimestrielle d'lnfonna— 
tions générales sur le phéno- 

mène ovni 

Soutenez notre action en vous 
abonnant au en vous räabon- 

nanl a l'aide du coupon ci- 
dessaus : 

Ü Oui. Je m'abonne pourun an (six numé— 
ros) i la revue Phfi0mèm. Je vous envoie 
l$0fiamdjeprmünfleqæmflnabæ- 
……avwhmmüomcærs 

808 OVH 
Service :… Publclü- \ d, . . . : occuper [ou a rccoprcr) e t  3 

BP 324 renvoyer à : SOS OVNI 
1511 AIX…“ BJ». 324 

F …  mon Aix Cédex ! 
France 
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Nez ànez 

Quelque chose à moins de 
4 mètres… 
0 Perry Petrakis 

Après les vagues de lumières nocturnes observées ces dernières 
années, voici un retour en force des rencontres rapprochées, voir 
très rapprochées. Les investigations, comme pour le cas ci— 
des$ous, révèlent des scénarii «classiques» : une personne en 
voiture, un coin désert en pleine nuit, un phénomène... là... si— 
lencieux, au détour d’un virage. 
N ous avions, à SOS OVNI Sud— détour d'un virage, j'ai vu une masse 

Est, reçu un appel le 20 sep— sombreposéeàclævalsurlecaræfouret 
un terre—plein attenant. Le phénomène, œmbre. M. B. nous raconte que son 

neveu lui-& fait le récit d'une 
rencontre étrange, sur une route 
du département des Bouches- 
du-Rhône, dans la nuit du 29 au 
30 août 1993, à 03h30. Quoli- ‘ 
bete… galéjadæ, puis, devant l'in— 
sistance du jeune homme, M.B. 
décide de se rendre sur les lieux. . 
Impressionné par le récit de son 
neveu mais ne trouvant aucun 
élément tangible, M.B. se met à 
la recherche du numéro d'SOS 
0VNl.llnous racontera que son 
neveu, C.L., observe, alors qu'il 
vient de accompagner un ami 
chez lui, un phénomène posé & 
sur hdéparæmentale 8 qui relie , 
Simiane—Collongue à Mimet. 
Celui—ci est sombre et ne pré— 
sente aucun détail particulier. 
L'observation dure une minute, 
aprä quoi le phé‘nomäie esquisse 
un mouvement en diagonale, 
paraît éviter un obstacle, et dis- 
paraît dans la nuit. 

Nous prenons" contact le soir 
même avec C.L. pour avoir sa 
version des faits et fixer un ren— 

_ dez—vous rapide qui sera, ai fait, - 
pour le lendemain. Son récit est 

; e 

°SOSOVNÏ/P.Pflnfia. 
'mflmphmodeœçæevithtfirflnmufivuüuanüoæ. 

aucune lumière propre. Il devait faire 
environ 4 mètres de large pour 1,50 de 
hauteur mais, arrivant de face, je n‘ai 
pu distinguerde masse. j'aurai pu aisé— 
ment contourner le phénomène sur la 
pætionderaute nan obstruäe,i'aichoi— 
si cependant de ralentir en m'appro— 
chant jusqu'à me trouver à environ 10 
km/h à environ 4 mètres de l‘objet. 
Celui—ci se de't brusquement defiuçon 
latérale paraissant avoir contourné 
quelque chose que je ne voyais pas». 

Dès le lendemain, nous mœnflions 
donc CL. pour une reconstitution 
sur les lieux. 

CL. est un jeune homme de 22 ans, 
préparant un BTS en électronique. 
Peu loquace, il est aussi manifeste— 
ment peu impressionné par ce qu‘il 
a vu, peut—être dit—il, parce qu'il ne 

l‘a pas observé très long— 
temps. Toujours est—il qu‘il 
nous a montré les lieux 
d'une façon extrêmement 
posée, répondant aux qua— 
tions sans ajout superféla— 
toire tout en étant très coo— 
pérafif. 

La reeomtitufion nous per— 
mettait de mieux situer les 
lieux. Le œrœfimr æt & deux 
kilomètres àla sorfieestdu 
village de Sinüane—Coflon— 
gue, sur la départementale ' 
8 qui rejoint la D46 et la D7 
àla sortie de Mimet. Placé 
à une altitude de 254 mè— 
træ, il est bordé d‘un grand 
garage (fermé durant une 
semaine au moment des 
faits) dont le tarte—plein en 
façade se confond avec le 

. carrefour. Il ætparaîfleufl 
entouré de quelques maî— 
sons éparses avec des 
chiens, mais dont les‘occu— 
pants n'ont rien remarqué 
de parficuliæ. Pour y accé— 
der, le témoin a dû passer 
un premier virage avant 
de voir le phénomène sur sensiblement le même : «Ie ren- 

trais chez moi à Mimet dans la nuit du 
29 au 30 août. Il était 03h30 lorsque, au 

êclaire‘parmesphares,lesmmya 80148 le carrefour au tenue d‘une petite 
fimnede reflets de couleur mais il n'avait ligne droite toute en montée, faisant _ 
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150 mètres de long. Les 150 mètres 
aux cours desquels il freinera et ré— 
trogradera progressivement 

Le phénomène lui—même ressem- 
blait à une «boule aplatie», ou encore 
à un rectangle aux bords arrondis. 
Les mesures révélèrent qu'il faisait 
4,50 mètres dans sa plus grande lar— 
geurpoureffecfivement 1,50dehaut 
Le témoin nous signala que ce n'est 
que lors de son retour sur le site, le 
lendemain, qu'il compris pourquoi 
le phénomène sembla esquiver quel— 
que chose, désignant, sur le bord de 
la route, un gros arbre. Il n'y a par 
contre aucune ligne à haute ou 
moyenne tension à moins de 1500 
mètres. Le phénomène disparut vers 
le sud, rapidement, comme s'il avait 
été soustrait au témoin, sans chan— 
ger de forme, sans émettre de lu- 
mièreetsans le moindrebruit. Il faut 
enfin noter, pour être complets, que 
la visibilité du témoin était très ré— 
duite du fait des virages successifs, 
de la montée vers le carrefour et du 
fait que la lune n'était pas levée. 

En dehors de la reconstitution sur 
les lieux, SOS OVNI s'est rapide— 
ment toumée verssesinteflocuteurs 
habituels. Les contrôleurs aériens 
n‘avaient rien détecté de particulier 
et aucun phénomène inhabituel ne 
leur avait été signalé. De plus, un 
appel à témoins dans la presse ne 
révélait aucun autre observateur. Il 
ne restait guère donc que peu d'hy— 
pothèses pour répondre de ce phé— 
nomène. Son atypisme allait nous 
mettre sur une piste intéressante que 
nous allons développer maintenant. 

Que nous restait—il en effet ? Un 
phénomène sombre et sümciemr qui 
n‘avait laissé aucune trace, que per— 
sonne d‘autre que le témoin n'avait 
remarqué, qui n'avait en aucun et— 
fet, ni sur le Véhicule, ni sur le té— 
moin et qui était reparti, comme 
emporté au gré du vent. C'est alors 
que nous nous tournions vers l'hy— 
pothese météorologique et plus 
parficuüèrmmt vers l'échange d'un 
ballon—sonde. Petite vérification du 

Phénomèna 
côté de la gendarmerie de‘Gardanne, 
le gros bourg le plus proche. Rien à 
signaler mais le secteur en question 
n'est pasde leur compétence territo— 
riale. ll faut se renseigner auprès de 
la brigade de 5eptèmæ-les-Vaflons. 
là... première indication, ils ont bien 
été appelés pour récupérer un ballon— 
sonde vers la fin août. Mais, une fois 
n'est pas coutume, la maréchaussée 
ne se montrera pas très coopérative. 
Impossible de savoir précisément à 
quelle date et où. Qu'importe, nos 
amis de Météo Frame en savent assez 
pour compenser le mutisme des 
gendarmes. 

Déîdmtkmfiouroüs'ætpfiuük 
phénomüe Dessin : Iluerry‘ Rocher. 

Il faut d'abord savoir que, pour touts 
les stations météo du Monde, deux 
lâchers quotidiens de ballons—sonde 
ontlieu prédsénmtànüdietàrm‘mfit 
en temps universel (voir encadré). 
Notre observation, elle, s'est dérou— 
lée, toujours en temps universel, à 
01h30 et la station de radiosondage 
la plus proche est Nîmes, distante 
d'une centaine de kilomètres. Nous 
avons donc travaillé avecM. Martin, 
du bureau de cfimatologie de la di- 
rection régionale sud—est de Météo 
France, qui s'est assuré le concours 
des équipes ayant procédé au lance— 
ment à Nîmes, pour tenter d'établir 
le parcours de l'engin lancé le 30 
août à como. Nous avons égale— 
ment sollicité M. Patrick Cham— 

gneux, ingénieur à Météo France, 
pour mieux faire connaissance avec 
ces ballons. 

Météo France a établi pour nous une 
étude détaillée des vents dans le 
secteur et a calculé, en fonction de 
cette dernière, la trajectoire du bal- 
lon. 11 nous faut cependant préciser 
que la plupart des mesures s‘effec- 
tuent à intervalles réguliers, et sont 
parfois même suspendues pour la 
nuit. Les données sont ensuite «di— 
gérées» par des ordinateurs qui bien 
souvent dressent des cartes basées 
sur des moyennes. Autant donc le 
dire tout de suite, la météo ne nous 
permettra pas de confirmer ou d'in— 
firmer à 100% l’hypothèse du bal— 
lon. Tout au plus nous donnera—t— 
elle des indications. Nous savons 
donc que le ballon fut suivi jusqu'à 
une altitude de 18 km. Il se trouvait 
alors au—dessus de St—Gilles, dans le 
Gard. Nous savons aussi qu‘«un fond 
de Thalweg intéresse encore (dans la 
matinée du 29, ndlr) le sud—est de la 
France et achève de s'évacuer sur l‘Ita— 
lie laissant place a‘ une dorsale et à un 
flux du nord». Les conséquences sont 
que le ballon amorce une monæe 
vers le sud—ouest avant de commen— 
cer, à proximité de Vauvert, une tra— 
jectoire vers l'est. Il y aurait eu en— 
suite une petite fuite d‘hélium inter— 
disant au ballon de monter vers 25 
kilomètres où il aurait dû éclater. Il 
serait ensuite progressivement des— 
cendu vers l'est des Bouches—du— 
Rhône où il aurait «rebondit» au gré 
des rafales et où il aurait été aperçu 
par le témoin. Les derniers relevés 
des vents maximaux instantanés que 
masayonspauMimeth29àlzflfll 
(HL), donnent un vent de secteur 
sud—ouest de 28,8 km/h. A 16h30 
(HL) à Trets, à quelques kilomètres, 
on mesuraitun vent du nord—ouest à 
36 km/h. N‘oublions pas qu’il s'agit 
de maximales. Les moyennes, elles, 
données par Mimet le 30/08 à 2 
heures (HL) font état d‘un vent de 
secteur sud—est de 2 mètres/secon— 
des. Cela ne veut pas dire que 90 
minutes plus tard le vent n'avait pas 
ford en changeant de direction. Les 
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Lâchés tous lesions àmi‘di et 
13_ ? minuit (temps universel), 

bu ballons—sondes météoro— 
' logiques sont, des stmchnes 

gonflées à l’hélium, destinées 
à Enseigner les stations au 
sol, en temps réel, sur un cer— 
tain nombre de paramètres 
dimafiques (pression, aé— __ 
fine, humidité, vent) entre , 
et 25 kilomètres d‘alfitùde. 

Ces fiches sont effectuées à 
v l‘aide d'une petite radiosonde 

_ en forme de lbsange suspen— 
due sous l‘appareil qui, outre 
'ces ù1fomafions, affiche sa 

propre position à l'intention. ,; 
**delamfigafion aérienneäLes 
' ' données sont récupérées nous 
{avons ditentemps réel, puis 
«idées et re—injectées dans le 
circuit météorologique mon— 
dial. Le «lounge» quant à lui 
_est—un :éflecùæmy lantdæcxflœ' 

uma—_ 

Cœballæaqä au dépæ apès 
ge,o ont un diamètre de 

4 mètres, se dilatent progrès—- 
sivement en prenant de l‘alti— 
tude, pour enfin éclater, libé—ï 
rant ainsi la radiosonde qui 
îedæœnd doucement à l‘aide ' ‘ 

un petit parachute. Voilà 
pour la théorie. Dans la prafi- 
que, il peut arriver (rarement, 
certes, mais tout de même) _”— 

' déchimœde l‘en— 
* www contraigne le ballon 

àredæcmdre sans avoir écla— 
'té;età vogue: à faible altitude 
au gré des vents. Il peut alors 

d'une sphère aplafie ce qui " 
' ‘ ait avoir été le cas ici, 
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@ IT)ËTEO M…… ………, - “ 

…pdumœim-muæmmx—m_ …m…muu… — _ — mem…» 
“dame du ballon. 0 Météo France. _ 

œlculs effectués par Météo France Concordance de dates et d‘heures ? serez Mmédhœment informés s‘il 
concernant la trajectoire du ballon Malgré un important faisceau de devaity avoir dæ suites. 
sont, eux, beaucoup plus précis. Tant présomptions, les éléments en notre 
les spécialistes de Nîmes que ceux possession, par trop fragmentaires Perry Petraäs. 
d‘Aix, font passer le ballon exacte— encore, ne nous permettent aucune 
ment à l'endroit où se trouvait notre conclusion définitive. L'enquête 
témoin. se pmusuit donc. Bien enændu, vous 

Au sommaire : Cl Souœupes vo— 
lantes : faire la part entre le 

mythe et la réalité 

Les â0 fig Evans) EI Fous littéraires. 
Actes romans pathologiques : 

abord psychiatrique des 

q{g …… écr i ts  symptômes 
$ septièmes RmËEÏnpfi-«u du Lpn (Guillaume de lamèrle) 

M a … — u i  

www-n- 
«‘.: 

I : ]  

Cl J 'ai retrouvé les 
agents d‘Ummo‘ (Re- 
naud Marble) D OVNI : 
the canadian connec— 
tion et les accidents 
d'ovnis : entre la spé— 
culations et la réalité 

(Christian Page) [| Projet 
Hæsdalen : une enquête 

scientifique sur le phéno- 
mène ovni (Erling Stand) Cl 

la siæation ufoloÿque m Hon— 
grie (Gabor Tarcali) 
_ _ _ )  
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Gens du Nord 

«Une assiette à soupe renversée» 
O Perry Petrakis 

Débutseptembre, Olivier Antoniol, habitant la petite commune 
de Sains—du-Nard (Nord) nous prévient que la rumeur attribue 
une observation à une famille du bourg. SOS OVNI prend im- 
médiatement contact avec la famille G. pour avoir plus d'infor— 
mation. Quelque chasea bien été observé. Estimant que lecasest 
intéressant, nous demandons à M. Antoniol s'il peut nous 
fournir un complément d'information. 

L e phénomène est observé dans 
la nuit du 4 au 5 août 1993, plus 

précisément, à 01h30, d'abord par 
M.G. depuis son domicile situé au 
sud de la commune de Sains—du— 
Nord, puis par sa famille qu‘il ré— 
veillera pour la circonstance. 

Sain&du—Nord est un petit village 
de BC“) habitants situé non loin de la 
frontière belge. Ce soir—là, le ciel est 
dégagé, aucun nuage n’est visible et 
hluneœh‘ouvedanslemoppæé 
& l'observation. 

M. G. est très surpris d'apercevoir, 
venant du nord, c‘est à dire de la 
Belgique, un phénomène «ressem- 
blant :: une assiette à soupe renversée» 
qui semble se diriger vers lui à une 
vitesse qu‘il æfimera relativemmt 
lente, parlant même de 30 à 40 km/ 
h. Le phénomène, qu'il peut dé— 
tailler, se tient à la verticale et parait 
tourner autour d‘un axe précis 
comme une roue géante d'un dia— 
mètre important qui se tiendrait à 
faible altitude. 

M.G., qui imistera plusieurs fois lors 
de l'interview sur la difficulté à esti— 
mer précisément les dimensions et 
distances n‘yfientplus. Vers02h00il 
réveille sa femme et ses enfants qui 
peuvent à leur tour observer ses 
lumières. Ils confirmeront avoir vu 
un objet en forme de grande roue ef- 

fectuant des allen—retours «mn-e l'ho— 
rizon et la portion de ciel situé au— 
dæsus de leur maison. Cette roue, 
qui selon les témoins tournait au— 
tour d'un axe à grande vitesse, lors— 
qu'elle arrivait à leur verticale, bas— 
culait sur elle—même, prenant l'as— 
pect d'une assiette à soupe renver— 
sée, se mettait à tourner dans l'autre 
sens, puis repartait vers l'horizon. 
Au moment où elle se présentait de 
face, ils pouvaient apercevoir 121u— 
uflèresdisposéæ sur le pourtourquî 
ressemblaient à aut—mt de «hublots 
rectangulaires aux coins tronquée», 
selon la description de madame G., 
et qui paraissaient ne pas tournoyer 

Une vue générale des lieux d'obsevatîon. La flèche indique le sens de l'arrivée du phénomène. 
Cliché : Olivier Antoniol. 

avec l‘enœmble. 

Elle sera 0 …  par ces quatre 
pendant plus d‘une heure. 

Le fils G. (qui est actuellement mill- 
laire) dessinem une structure res— 
semblant effectivement de face à une 
roue et à «une assiefleà soupe renver— 
sée» lorsqu‘m phase de basculement. 
Selon lui, l‘immobiüté apparente des 
«hublots» d‘où il émanait une très 
forte luminosité blanche non aveu— 
glante, pourrait bien s'expliquer par 
une illusion due à la vitesse de rois— 
tion, un peu comme lorsque l'on 
peut détailler la pâles d'un hélicop— 
tèœenvol.MadameG.,qumtàefle 
fera part de sa surprise devant un 
objetbien délimité aux contours très 
nets. Personne toutefois, malgré 
l’heure tardive, ne remarquera un 
quelconque bruit. Le phénomène, 
visible une minute entre l'aller et le 
retour, sera donc observé une soixan— 
taine de fois avant de repartir vers 
l‘horizon pour ne plus réapparaître. 

Malgré un appel à témoins dans la 
région, Olivier Antoniol n'a pu trou— 
ver d‘autre témoin à cette observa— 
tion, et personne ne s'est précarité à 
la gendarmerie pour confirmer les 
dires des C. Il faut cependant noter, 
nous précise Olivier, que la popula— 
tion Avesnoise comprend une forte 
Suite du texte : page 23 
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levue de‘pïèïsse 
Tous les trimestres, nous vous présentons, 
ici, une revue (non ahaustive) de la presse, 
spécialisée ou non, française ou étrangère, 

‘ âgrlte ou audiovisuelle. L‘adresse des re— 
» pgtæeù…mfflmpledænaxfleaupüdekrêdæflau 

Espagne créeàl'ufologie. Un des rares maga— 
zines ésotériques en toutcas à dépê— 

. - cher ses reporters aux quatre coins 
:“ÎtnuäaÊneäèenfläälïïâ du Monde pour y chercher une in— 
magazine Mas Alla de la ce… ont f0mü0n …,…5 IM“…- 
réservé au livre de notre collabora— _ 

Porto R1co teur Renaud Marhic L‘affaire Umm 
: les extraterrestres qui venaient du 
froid. Pas moins de deux pages pour 
annoncer un ouvrage qui, on ne s'y 
est pas trompé outre— s, est 
«le premier à attirer l'attention sur le 
fond politique que respire ce phéno— 
mène», même si le cas Ummo reste à 
l'heure actuelle un «puzzle incom- 
plet». L'occasion donc pour notre 
collègue Javier Sierra, le spécialiste 
ovni du journal, de lancer un appel 
à témoin en direction des complices 
de José Luis lordàn Peña, l’homme 
qui inventa Ummo mais qui a fait 
voeu de silence quant à ses motiva- 
tions ! Précisons que Mas Alla com- 
porte une rubrique régulière intitu- 
l& Naüdas amis (rouvelles des ovnis), 
et a publié en septembre 1991 une 
monographie très complète consa— 

Au format de notre Inconnu fran— 
çais, Enigma (n° 64, 1993) est une 
revue professionnelle portée à bout 
de bras par Jorge Martin, l'éditeur, 
dont le port d'attache est situé sur 
une petite île des Antilles, au centre 
d'un triangle délimité par les Ber— 
mudes, La Grenade, et le Costa Rica. 
Les symboles ne manquent pas ! 
Traitant de différents sujets avec plus 
ou moins de bonheur (Aflanfide, 
continent perdu - la Bible évoquait— 
elle l'occulte ?), Enigma est tout de 
même très orientée vers les ovnis 
avec des papiers comme celui sur 
l'affaire Mendez (voir Phénomèna n° 
4 et 10) ou, plus discutable, «Un ex— 
traterrestre enterré à Aurora». Quoi— 
qu'il en soit, une initiative sympa- 

…en— 

L'AFFAÏRE 

thique du «bout du Monde», avec 
quelques cas régionaux intéressants.. 
sur lesquels nous aurons certaine— 
ment l‘occasion de revenir. 

Nous vous avions promis dans no— 
tre numéro 11 (page 17) de revenir 
sur le Projet Argus, voilà qui est 
chose faite à l‘occasion de la paru— 
tion du Mufan UFO journal d’août 
(n° 304). Le Projet Argus, coordonné 
par le chercheur américain Michael 
Chorost, était destiné à prélever un 
maximum d'échantillons de céréa— 
les à l'intérieur des «cercles anglais» 
et à les faire analyser en double 
aveugle dans cinq universités amé— 
ricaines différentes. Le but : déter— 
miner une fois pour toutes s'il pou— 
vait y avoir un phénomène original 
avec des prolongements pour la 
Science. Disons—le tout de go, selon 
Charest lui même, «le Projet Argus 
n'a pas (...) trouvé la ”preuve irre'futa- 
ble” montrant sans ambiguïté que cer— 
tains cercles ne sont pas le fruit d'une 
activité humaine». Il n'en demeure 
pas moins que certaines anomalies 
semblent mériter d'être approfon— 
dies. L’équipe a notamment décou- 
vert une plus forte proportion de 
«boursouflures» dans les figures que 
sur les plants témoins, sans toute 
fois savoir à quoi attribuer cette par— 
ticularité. Il y aurait par ailleurs des 
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éléments permettant de penser qu'il 
existe des modifications sensibles 
de la vitesse de multiplication des 
odlules et des graines. A suivre dmc. 

PROIECT ARGUS REPORT 

USA 

Fate est une revue petit format mais 
très grand public diffusée dans les 
kioæuæ américains. Il est dès lors 
étomantdeconstater,enüeunepub 
expliquant comment gagner au loto 
etune autre sur la consciencecosmi- 
que, une participation des meilleurs 
chercheurs américains en matière 
d'ovnis. Dans ce numéro (septem— 
bre 1993), un papier hilarant de l'ex— 
cellent Robert Durant. Se basant sur 
un chiffre «moyen» de 5 millions 
d'enlevés aux USA, ravis «en 
moyenne» 10 fois au cours d'une 
existence moyenne de 50 ans, il 
démontre le ridicule de la situation 
américaine actuelle. Pensez ! Cela 
fait, sur 50 ans, 50 millions d'enlève— 
ments, soit 1 million par an, soit 
emore 2740 par jour. Sachant qu‘une 
équipe «moyenne» de «ravisseurs» 
comprend six éléments et que l'en— 
lèvementduæenvüondeux heures, 
il en déduit qu'une équipe peut en 
effectuer 12 par 24 heures. Il faut 
alors 288 équipes, soit 1370 extrater— 

' restres ! Modifiez l'un des paramè— 
tres (joumée de 8 heures, concentra- 
tion des enlèvements en soirée) et 
vous tombez rapidement sur des 

Phénomèna 
chiffres qui démontrent le ridicule 
de la situation. Et encore, il n‘a cal- 
culé que pour les Etats—Unis. Bali— 
vernes ? Amusez—vous à prendre les 
chiffres qui vous paraissent les plus 
sérieux et à refaire vos propres cal— 
culs. Nous vous promettons de lon— 
gues soirées d‘hiver. 

Ëëî 

France 

Il a eu un commentaire plus que 
mitigé de la part de la presse télé, 
pourtant le documentaire de Robert 
Stone Bons baisers de la planète Mars 
n'a pas démérité tout au long de son 
heure et quelque de diffusion (Arte, 
21 août 1993, 20h40). A notre avis, 
deux pôles d‘attraction, et deux 
regards différents pour apprécier un 
moment rare de cette nature. Dal-md 
le coup d'oeil «sociologique» sur 
tous ces récits de contactés qui au— 
raient dû, tout au long de ces qua— 
rante dernières années, bouleverser 
la face du Monde, si ce n'est par leur 
caractère, au moins par leur naïveté. 
Puis il y eut tous ces documents 
d'époque dépeigmnt non seulement 
les conventions de contactés de Giant 
Rock (ah la grande époque !) mais 
aussi les visages ici d'un Menger, là 
d‘un Adamski, bien avant qu'ils ne 
rentrent au «Panthéon de l'ufolo- 
gie». Gageons que les cassettes vi— 
déos s'échanger‘ont encore sous le 
manteau dans bien des années. 

Maisaussi: 

Mystères, n° 4, octobre 1993. Avec, 
au courrier des lecteurs, une lettre 
de jean—Pierre Petit affirmant que le 
«réseau Ummo n’a jamais cessé d'être 
actif», information en contradiction 
totale avec la réalité du terrain espa- 
gnol : une,seule lettre non authmti— 
liée, le destinataire refusant de pro— 
duiœl'enveloppeetle cachet postal, 
arrivée depuis janvier 1991 (France) 
Cl International UFO Reporter, vol 
18, n° 3 et vol. 18, n° 4, juillet—août 
1993 comprenant notamment une 
réfutafion de l'hypothèse «aile vo— 
lante» dans le crash de Roswell 
(documents historiques à l'appui), 
et un article de W. Smith sur le bruit 
des ovnis (USA) El Ufo N ewsfile, n° 
14, juin 1993, une compilation régu— 
lière par la BUFORA de tous les 
articles de presse anglais, bruts de 
commentaires (Grande—Bretagne) EI 
El Ojo Esceptico, n° 7—8, juillet 1993 
(Argentine) Cl Skylink, n° 5, août 
1993 avec un commentaire dithy— 
rambique pour Phénomèna (Grande— 
Bretagne) CI CENAP Report, n° 208, 
juillet 1993 (Allemagne) CI UR)—NYI‘, 
n° 3, 1993, l'une dæ plus belles re— 
vues ufologiques européennes (Da— 
nemark) L'J CIPNO, n° 9, août 1993 
(Espagne) Cl Fortæn Times, n° 70, 
août—septembre 1993, toujours la 
meilleure dam sa spécialité : l‘étrange 
et le bizarre dans le Monde (Grande 
Bretagne) Cl UFO - Rivista di infor— 
mazioneufologiæ, n° 12, juillet 1993 
(mais comment font—ils pour avoir 
une si belle impression) avec trois 
grands dossiers : le crash de Ros— 
well, les ovnis en Russie et le décès 
d'Aimé Michel (Italie) Cl Investiga— 
cion OVNI, n° 9, juillet 1993 (Espa— 
gne) D Ciomale dei Misteri, n° 263, 
septembre 1993 (Italie) Cl Celacan— 
the, n° 71, juillet 1993 (France) C] 
Mufon UFO Journal, n° 303, juillet 
1993 avec, au sommaire, un débat 
entre B. Hopkins et R. Durant au 
sujet de l'enlèvement de L. Napoli— 
tano (voir Phénomèna n° 14) et une 
miseencause desconclusions d'une 
étude de la Roper sur les enlevés 
«potentiels» (voir Phénomèna n° 
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11)ŒSA) EI Skepfics UFO Newslet— 
1er, n° ZS, sepænhe 1993, dans lequel 
Philip Klass vole littéralement au 
… du Dr Mambæ mis en muse 
dans un récent document anonyme 
(USA) [1 Inforespace, n° 87, août 
1993 (Belgique) El The Crop Wat— 
cher, n° 17, mai—juin 1993 et n° 18, 
juillet—août, 1993 (Grande—BretaÆ) 
El Bulletin de Liaison pour l'Etude 
des Sectes, n° 38, 2ème trimestre 
19%, un mmäo qui permet de mieux 

! Les … de … ,  le denis 
ouvrage de laque. Vallée, ne son… 
de l‘étrange affaire de h ' T * 
luderrflèrævohnæs deœdmyenmghü 
…rquænfoflum,aärfiqu'un objetque 
lui num: renie une entité exunmm, 
lillaü ! «du 0 1 3 t  … dont l'un 
ùM-l l ’übi…du…mk 
Itr- ntuunulrm. Les formalités de la 
… m  furent confiées à une étude 
anglaise. Lors d'un änudam un r fi …  
pa… le célèbre contacté Rail fut choisi 
parmi d'au“ pfimdmfi. Un récipient 
cryog£rflsé om£erunt l'objet, non visible a\ la 
drmsanœ, lui fut remis. Mais de la fortune 
mmo£eRnëlnevüpflsh couleur. F:pour 
… les prétendu… éomduib de h 
… e n  purent vérifier bientôt que l'étude 
anglaise n'existait tout simplea peu... La 
… o u  Teut n’éhik qu'une mine en 
m.?…mæçm…-æ: 
la 31 mai dernier, notre cofinbmœw 
Chrhflm Page, de l‘…-flan qué… 
MUFON Québ«. parfldpnit i l ' …  

Phénomèna 
comprendre la tragédie de Waco 
(France) D Just Cause, n° 36, juin 
1993 (USA) CI Aquafius, vol. 1, n° 3, 
printemps 1993 (Canada) CI Sirius 8 
Magazine, vol. 3, n° 5, septembre— 
octobre 1993 (Grande—Bretagne) Ü 
Aura—Z, n° 2, juillet 1993 (Russie) 
EI Control, n° 73, juin 1993 (France) 
CI Il Giomale dei Misteri, n° 264, cc— 
tobre 1993 (Italie) Ü 

mtdel‘énürflmMfléæ…nfli— 
mM,anhæep-ri‘éæofiéflsflefldmfl% 
Mméhill'irwütetüflsfiml‘agem 
pufindoncpoufle. ' surl"” 

. L‘occasion d'apprendre, de !: 
bmchdugmmquehfmmopéüü 
qu‘unemableidehdmet 
qu&ofldflavütéüsüdpfllfl 
«ins pourreuvuver les prétendus : …  
…….L'ufobguequé…u 
mamiütpmrmærl‘afinflea 
…pd'uéümfiflmdæh-dændù 
…du…mmÿmmdurgeù 
’ ’ “ , ' du…:dslèvrsdæ 
MQrdqm…œnpnwætmw de"—‘ le, . , i '  . 
mtefig«nt,uvæcmæü,queœfie 
…mmhmŒeümTefldùmü 
«rppriméeaumflnhgæAudflrükfl 
mvüu.h…dermærml‘M 
Œhnfimdrül…mÿrmm… 

v— 

t…nquümüamdæ 
…m,nyüd'wmuyudæfüt 
… h … m … d ’ …  
umpécédent. 

XBdurùm-amùcæpmrm 
dmwdæhümflmmlü 
Right To Know- (Opéfldon le Drdt d 
Snvoir).Le" ', pmu-œ, , ' ' 
mdefnim,ukmu duu,de 
l'lmreufoloÿqm,dætàdfletflræ 
…dmdeprëüumpubflmm 
œpflbhùflnpflœmhfihmüd 

m æ ü t m … w  
lŒhr-uürhflr—pourmpiædfl, 
… : p h æ æ æ m m m '  
…,mlæmüDoühmflfipfln— 
flmde…mmymudwmrh 
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même“ secrètes, que le chercheur 
Main Bruce Mncabbee entretenait avec 
hCIA. ll|'agiraitmhitd’æpälfld…fll£ 
puisque l'auteur apoayphe (rm l‘un de:...) 

“ avoiréùé““ 1 ‘ Ducoup,ayam 
… e n !  un compte à régis avec 
Mnœbbæ, il aurai: fair l'unanimité entre 
lui, qui parmi la inmndi… du 
chercheur, que d'autres m e  Kim, habi— 
tudlua très … lusqu‘il n'agit de 
… la «fine d‘un ufologue. 
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…mtÆAdfirmamqædh 
amdeMars Œservern œuéd‘émeflre, c'est 
qu'unpoupemndfidflédeudær 
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bmde,hncfifmæepuü,dævfltmefld 
mw«Mammmæ-læuœuwæ 
m.…d‘amma—mm 
qui‘onpoumitqmfifiedepfiœpflu. 
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de votre actualité. 

En direct d'SOS OVNI 
œSOVNIestuneaæodaflmmisdestaœüunræuudevüfledähædd des 
cas couplé avec celui constitué des radars del'Assodaflon Profesämmefle de la Circulation Ae— 
rienne. Dætconsfltué de représentations (Nord—(heat, Seine etbassinpaflsien, lsüe, Came, 
Rhône, Sud—Ouest, Sud—Est, Var, Est, Seine—Maritime). L'association offre a tous œs bûiéVdæ, 
adhérents de l'association, la totalité de ses moyens d'analyse, de mufle et de diffusion (véri— 
fiqfims radar, analyses de laboratoire, relevésmétéo wash-on 
arme“: divers, ufiniœLrevuæ,eæ). (Îettembrtqtæfa‘a lepaint,cbaqtæbimætæ, 

omiques,acæsaux'FV oud<> 
denoue… 

Apparition non identifiée 
à Brest 

C'est un de ces petits restaurants à 
l'écart des grandes artères. On y 
mangehmeifleuæcuisüe orientale 
de la ville. Ce soir—là, B., le cuisinier, 
vemit d'apprendre mon intérêt pour 
les sujels réputés pamnamaux. L'oc— 
casion pour lui de s'ouvrir de quel- 
ques—unes de ses expériences. Vi— 
sionàdistamede lafamille restéeau 
pays, apparition d‘un ange au cours 
d'une nuit de prière, et l'eau qui 
coulait, mystérieusement bleue, au 
robinet. L'homme était sincère, in— 
dubitablmnent. Pratiquant aussi. Et 
c’est ce contacte religieux, je l'avoue, 
qui marque pour moi la frontière de 
mes investigations. Je ne me voyais 
pas enquêter sur un ange. l'avais 
tort. 

Un mois plus tard, le Télégramme de 
Brest fiœmpageirxtüiære«ladæm 
en bleu sur lcbalcon». Un rapide coup 
de fil me renseigne. Le rédacteur de 
l'article n’est autre qu'un ancien 
membre du GEPSI (devenu aujour— 
d'hui SOS OVNI Nord—Ouest). L‘ap— 
parition a eu lieu en pleine ville. 
Cette fois c‘est plus fort que moi, me 
voilà sur place. 

M. G. habite avec sa femme une 
résidence de celles bapfisées «loge— 
ments sociaux». Il m'y accueille et, 
sans attendre, entame son récit, 
m'entrainant vers le balcon. Mobi— 
lier des annéæ 70, poster de johnny 
Hallyday-période «gladiateun-au 
mur. Et M. G. raconte : «C‘était mer— 
Hedi dernier (18 août, ndlr), entrecinq 
et six heures de l'après-midi. Voyez, 
Monsieur, j'étais la, assis à la table de 

ma cuisine. le me malais une cigarette. 
Etpuis,commeça,en leoantlatêfe,jz 
l'ai vu. Une jeune fille, debout sur le 
balcon, qui me regardait. Elle avait une 
robe bleue qui lui desœndaü jusqu'aux 
chem”llæ et des cheveux blonds ondulés. 
l‘ai dit 'Qu'æt ce que vousfaites la ?’ 
et ouf, elle a disparu. Par terre, à l'en- 
droit où elle était, il yavait cette fraude 
brûlélü. Ma femme m'a entendu parler 
maisellea rien ou,:llefaisaitsasiæte. 
Y a  que le chat a l'avoiruu, il avait le 
poil héfissé. J'ai appelé ma mère au tê— 
léphone. Elle m'a dit que c'était peut— 
être mon père qui revenait sous forme 
d'une apparition». 

. .. . -— 
M.G. désigne la (race sur son balcon. Cliché : 
SOS OVNI Nad—Ouest. 

Parfaitement visible lors dupassage 
de mon collègue du Te1e‘grarm, la 
preuve de la visite de la Dame en 
bleu est pour moi gachée par une 
flaque de pluie. Dans sa partie sè— 
che,au touché,eüelaisæsufledoigt 
un peu de suie. Il faut appuyer fort. 
Elle ne semble pas récente. 

«le plus fort, c'est qu'aujourd'hui je ne 
saisplussic'ætvräoupas.Moü'äw 
p,etonadit 'Ben voilà,ilestfou',alors 
je sais plus» , ajoute M. G. «Alors, 
qu'ætœquetufaîs ? Tulaissestomber 
cette ln‘sta‘re ?», rembüit son épouse. 
Elle ajoute à mon attention : « On vit 
dans lapeurici,ilyades aaquemfls, 
souvent. C'est quoi cette trace sur le 
mur Monsieur 7». Sur un mur de la 
cuisine, ati—dessus de l'évier, la 
couleur de la tapisserie a passé en 
plusieurs endroits, l'ensemble évo— 
que l'empreinte d'une main. Plus 
loin aussi la tapisserie est décolorée, 
mais sans représenter quoi que ce 
soit. Et à en croire les C. ce n'est pas 
la première fois que des choses étran— 
ges se passent ici. Une fois, un de 
leurs amis a vu passer furtivement 
une ombre rouge dans le salon et 
entendu des bruitde pas. Une autre, 
ce sont des rideaux qui ont disparu. 

Alors M. C. ne sait vraiment plus 
quoi penser. Visiblement dans une 
situation sociale déüœte, il affirme 
ne pas prendre de médicament. Un 
voisin, présidait de l‘association «a 
locataires de la r&idenœ, appelé juste 
après l‘apparition atteste : «Il n‘avait 
pas bu et la trace n‘était pas a avant». 
Que son beau—père évoque la Ma— 
donne, et M. G. d'affirmer : «le ne 
crois pas atout ça». S‘il a prévenu la 
presse, c‘est sous couvert de l’ano— _ 
nymat. je me risque à lui demander 
confirmation qu'il n‘aurait pas in— 
venté ça. «Non». Soit. 

Certes le balcon est au rez—de—chaus- 
sée, mais on ne peut l'enjamber faci— 
lement, un rosier grimpant interdi— 
santlamameuvæ. Etlesjeunæfifles 
m bleu ne disparaissent pas sur place. 
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L'apparition de M. G. ressemble à 
ces «bedroom visitors» (visiteurs de 
chambres), comme les appeflmt les 
Anglo—saxons. Entendez par la l'ob— 
servation de personnages fantasti— 
ques, le plus souvent par des per— 
sonnes couchées mais ne dormant 
pas, ou se réveillant en pleine nuit '. 
Selon les témoins, on y verra des 
anges, des revenants ou des extra— 
turætræ. la psychiatrie parlera d‘lul- 
ludnations, rattachant l'évènement 
à un contexte sémiologique plus large 
Du fait, l'enquête sur ce genre d'évè— 
nement nécæsite une connaissance 
approfondie du témoin et de sa 
personnalité. Mais ici le cas ne s’y 
prêtepas.Delanaturedesafisi- 
tease, M. G. lui n'en sait fichtrement 
rien. Moi non plus. 

sosovm1um-…m: 

“Voia dima d‘SOSOVNL … n°11, 
septembre 1992 

De nouvelles éditions ufo— 
logiques : Les Classiques 
du Mystère 

Nos lecteurs l‘ont constaté dans les 
demières livraisons de Plfinumèrm, à 
travers l'annonce de la parution du 
livre L'affaire Ummo :_les extraterres— 
tres qui venaient du froid, une nou- 
velle «maison d‘édition» ufologlque 
a vu le jour. 

Les Classiques du Mystère, tel est le 
nom de ce nouveau service proposé 
par SOS OVNI et partie intégrante 
de l'association. La concrétisation 
de ce projet est née de divers cons 
tats qui, mis bout—à—bout, éclairent 
d‘un jour nouveau la notion même 
d'édition. Par parenthèse, précisons 
que nous sommes loin ici de la «pu— 
blication à compte d'auteur» où l‘écri— 
vain se voit obligé de payer la fabri— 
cation de son ouvrage, pour finale— 
ment le diffuser par ses propres 
moyens (ceux d'un particulier !). 

Premier constat, la littérature ufolo— 
gique, comme celle informatique par 
exemple, connait les tirages très 

Phénomèna 
limités réservés aux domaines spé— 
dalisés. Ainsi, une valeur sûre comme 
Soucoupes volantes et folklore de Ber— 
trand Meheust, publié au Mercure 
de France, fut diffusé a guère plus 
de 1000 exemplairesen 1985.lls‘agît 
làd’une règle générale pour laquelle 
leréœntliwecofiecfif Ovni :œrsune 
anthropologie d'un mythe wmptempo— 
rain fait déjà figure d'exception avec 
une diffusion annoncée à 3CXX) exem— 
plaires. Quant aux best—sellers, ils 
sont rares. Enquête sur des extrater— 
restres qui sont déjà parmi nous de 
jean—Pierre Petit mis à part avec ses 
100 000 ventes, on constate qu‘un 
jacques Vallée oscille entre 15 (XX) et 
20 (XX) exemplaires vendus. 

Parallèlement, les techniques infor— 
matiques nous permettent aujour- 
d'hui une fabrication professionndle, 
tandis que l'impression par tranche 
évite de trop coûteux investi… 
et permet un tirage quasiment «à la 
demande—. 

Enfin, si une structure comme SOS 
0VNInepeutsepermeüreunemiæ 
en vente «dans toutes les bonnes 
librairies», il n‘en demeure pas moins 
que nos publications écrites ou télé— 
matiques, ainsi que nos échanges 
avec des revues amies, permettent 
de toucher un public très nombreux 
et extrêmement ciblé, en France et à 
l'étranger. 

Vous l'aurez compris, il devenait 
«km cæ cmfiifions inutile de se lancer 
dans la tradifionelle «chasse à l'édi— 
teur», quand par nos propres moyem 
nous pouvions proposer les mêmes 
produits et prétendre approcher la 
diffusion standard en matière d'ufo— 
logie. Sans compter l'intérêt de ne 
subir aucune censure ni coupe 
sombre. 

L'expérience est en bonne voie. Il 
nous est déjà permis d‘annoncer 
qu’apræ L'aÿm'æ [Immo d'autres titres 
suivront. C'est une nouvelle liberté 
d'expression qui s'offre à nous tous. 
Nous ne doutons pas que vous sau- 
rez en profiter. 

S($OVNI Nud—ûiæt-‘RflüfldMfl'fiœ 

SOS OVNI Est sur le 
terrain 

Lesamedilljtfinmusafionsnüs 
les petits plats dans les 
une soirée d'observ‘ation du ciel à 
l'intention du public. L‘absence, pour 
cause d'examens, de nos partenai— 
res habituels du club astro de Sa— 
verne parut influer sur le ciel qui 
nous gratifia d'une épaisse couche 
nuageuse. Faisant contre mauvaise 
fortune bon cœur, nous décidions 
tout de même d‘assurer cette soirée, 
nous disant qu'il serait possible de 
se rabattre sur le diaporama prévu 
et les panneaux retraçant l‘histoire 
de l‘ufologle ainsi que les mépfises 
et autres canulars. 

Si le montage de la grande tente ne 
œusa aucun désagrément, il en fut 
tout autrement pour le reste de la 
soirée. Début des festivités avec le 
projecteur qui rendit l'âme avant 
d'avoir projeté la moindre image, 
puis poursuite avec une panne ma— 
jeure du groupe électrogène vers 
23h30, nous obligeant à poursuivre 
à la lueur des lampes torches. La cin— 
quantaine de personnes présente sur 
le site du Bastberg n‘en conservera 
pas moins un excellent moral, atten— 
dant patiemment une trouée dans 
les nuages pour observer Jupiter à 
l'aide des 4 lunettes de 60 mises en 
oeuvre. Le télescope de 150 mm lui, 
généreusement prêté par le CAS 
n'observera, mauvais temps obli— 
geant, que... la toile de tente où il 
était entreposé. 

Malgré tout, le bilan de cette soirée 
sera positif avec une cinquantaine 
de visiteurs en permanence entre 
20Wet01hŒdumfinœqui, 
compte tenu de l'épaisseur de la 
couche nuageuse, était une gageure. 
Pamü eux, quelques sceptiques et, 
ons'endoute,quelquesœsdésæpé— 
rés comme ce monsieur pour lequel 
nos recherches sont vaines et qui 
préférait «surveiller les éclairs lumi— 
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un: sur la lune». 

Une tragi-comédie qui constitua en 
tout (as une bonne répétition géné— 
rale pour la 3ème Nuit des Etoiles 
Filantes. 

Celle—ci eut lieu le vendredi 13 am‘it 
et nous étions sur le pied de guerre 
dès 13h30, l‘objectif ayant été de 
doubler l'affluence par rapport à 
1992. Un important tapage médiati- 
que aidant, les «trois coups» purent 
être donnés à 20 heures avec un 
public venu nombreux. Questions, 
réponses, discussions pertinentes et 
un diaporama qui sera montré qua- 
tre fois en à peine deux heures. La 
communion sera totale entre astro— 
nomes, ufologuæ, le public et même 
les municipalités voisines qui, sur 
notre demande, mt éteint toutes leurs 
lumières. . 

Vers 23 heures, en compagnie de 
notrecollègue Hans—]urgen Kôhler, 
de l‘association ufologîque alle— 

Phénomèna 
mande CENAP, nous tenterons de 
lancer un ballon à air chaud pour 
tester in situ la réaction du public 
présent. Mais le vent fera rapide— 
ment avorter le projet. 

Au total, une soirée très réussie dont 
le succès à tous les niveaux a dépas— 
sé nos espérances, se prolongeant 
jusqu’à 05h30 (le diaporama d'SOS 
OVNI sera montré une bonne quin— 
zaine de fois totalisant plusieurs 

centaines de spectateurs). 

Puis d'un coup, la voûte céleste 
s‘éclaircit, prend une teinte d' un bleu 
profond. Tandis que Vénus semble 
poursuivre la Lune, nous nous ren— 
dons compte qu'apr8 l'observation 
de milliers de soleils durant la nuit, 
nous allons assister au superbe lever 
de nob'e propre étoile. 

SOSOVNIM-ŒmfimMægmfluær 

La mise en place d‘SOS OVNI Est, sur leTernin. Cliché SOS OVNI. 

Suite de la page 17 , 

proportion agricole et ouvrière 
que le phénomène ovni est ressenti 
comme une «supercherie». On 
comprend dès lors que la 
recherche soit quelque peu difficile. 

Ce cas, qui n‘est pas sans rappeler 

numéro, rappelle aussi de par ses 
caractéristiques les effets d'un laser 
anployé par exemple par une boîte 
de nuit. L'accent a donc été mis sur 
ce point précis, et nous a permis de 
situer un peu l' «environnement» de 
l'affaire. Ilapparaîtqu’il n‘y aurait 

œiuid'Beaflçpræmtédæsœmäne apriorl aucun dancing danslaré- 

Vuedefaoe 

() O /O'O-O\ 
0 O'OîO—O—O‘0 

° 0 Vœdepmfll 
0 

Le sens de rotation 
changeait après 

Lesdeux dæsinsduhautométéàiuwlefikdeM.G.€äühbuiëéäœfiép«Mfllü- 
même. 

gion utilisant les lasers mais tout 
auplusunpmjecæurDÇAqtfin‘au— 
rait pu répondre de l‘observation. 

Il y avait également des festivités à 
Maubeuge et à Avesnes, mais à des 
dates différmœs... et puis aucun en— 
ploi de laser n‘a été «déclaré». Enfin 
et surtout, le ciel était clair le soiren 
question ce qui paraît définitivement 
écarter cette hypothèse. Enfin, les 
vérifimfiom auprès du controle aérim 
n‘ont rien donné. 

L'affaire reste donc en suspens jus— 
quiàœqtæmrsaÿmfidephsampä 
informations nous permettant d'un 
peu mieux comprendre ce que vit la 
familleG. (que mustenons àremer- 
cier pour son concours) ce soir—là. 

Perry Patrab‘s 
vérifications sur place ; 

Olivier Antonio! 
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DauplfinäLibéfi -24.08.1993. Le jour- 
nal signale qu'une personne prati— 
quant l’aémmodéüsme, le 21 août 
dans l'après—midi, sur la commune 
de Pont—de-Claix, a pu apercevoir 
l‘évolution de phénomènes non 
identifiés. A l'aide de jumelles, il 
observera quatre «...objets, deux très 
hauts dans le ciel au niveau des nuages, 
et deux plus près. (...) L'un était blanc 
et entouré d'un cercle rouge et l'autre 
dlâtain entouré d'un halo vert». Le 
témoin aurait perdu le phénomène 
de vue après 45 minutes, alors que 
ce dernier se dirigeait vers le sud— 
est, puis le nord—ouest. Lequofidien, 
dans son édition du lendemain, 
évoque par ailleurs une observation 
faite le même jour (le 21) vers 23hœ 
par un habitant d'Aix—les—Bains, sans 
autre précision. 

Rhône 

SOS OVNI - 30.08.1993. L’une des 
membres de l’équipe SOS OVNI 
Rhône, a pu apercevoir, dans la soi— 
rée du 28 au 29 août à 20h45, un 
phénomène inhabituel alors qu'elle 
se trouvait en compagnie de sa fille. 
Circulant sur l‘autoroute Genève— 
Lyon, peu après Meximieux, elles 
purent voir dans un ciel nuageux 
quelque chose de très lumineux, 
éclairé sur toute sa longueur. Après 
quelques instants d'observation, le 
phénomène fit littéralement un demi— 
tour sur lui même avant de repartir 
pour rapidement disparaître. L‘en— 
semble de l'observation a duré quel— 
ques minutes tout au plus. 

Rhône 

505 OVNI - 27.09.1993. Alors que 
24 

Mme D. conduit sur la RN6 endirec- 
tion de la commune d’Anse, le 25 
septembre à 02h30, elle observe vers 
le nord un phénomène ext-èmenænt 
brillant qui évolue selon une trajec- 
toire recfiligne d'est en ouest. Le 
phénomène, qui dura une vingtaine 
de secondes, fut décrit comme plu— 
tôt arrondi à l'avant et allongé vers 
l‘arrière et disparut subitement SOS 
OVNI Rhône a été saisi de l‘affaire. 

Eure—et—Loire 

. SOSOVNI -20.10.1993. Danslanuit 
du 2 au 3 octobre, à 01h10, une fa— 
mille de trois personnes se trouvant 
en voiture à 10 kilomètres à l‘ouest 
de Chartres, a pu observer un phé— 
nomène lumineux de couleur vert 
pâle en forme de deltaplane effilé. 
Les témoins purent distinguer, sous 
un plafond nuageux assez bas, un 
mouvement de montée et de des— 
cmte, un peu comme un cerf—volant 
oscillant très rapidement. 

Seine—Maritime 

SOS OVNI - 11.10.1993. Christian 
Soudet, d’SOS OVNI Seine-Maritime, 
nous signale une observation qui 
aumitétéeffectuéele3ocæbæmüe 
03h45 et 04h15 par un habitant de 
Sœ—Genevîève-en—Bmy. Le phéno— 
mène, observé durant une demi— 
heure, décrivait un arc de cercle, 
balayant le ciel de droite à gauche, 
puis de gaucheà droite. Les gendar- 
meriæde Buchy,St—SaensetForges— 
les—Eaux, contractées, n‘ont pas eu de 
témoignage particulier. Christian 
Soudetnousinformecepflidantque 
l'enquête a abouti au DCA du dan— 
cing Le France situé à Serqueux, à 
environ 15 ldlomèb‘es à l‘est de l’en— 
droit ou se trouvait le témoin. 

Pas—de—Calaîs 

la Voix du Nord - 06.10.93. Des per— 
sonnes situæs tant à Ecault qu‘à 
Hardelot, dans le département du 
Pas—de—Calais, ont pu décrire, bien 
que séparées les unes des autres de 
plusieurs kflomètræ, un phénomène 
étrange, observé le 4 octobre entre 
19h15 et 22h00. Les divers témoins 
décrit «un disque formé d'élé— 
ments lumineux en rotation, d'abord 
très clair, puis perdant peu à peu son 
intensité. le phénomène, observé au- 
dessus de laforêt d'Bcault était consti— 
tue”, selon certains, de métal, alors que 
pour d'autres de «pure lumière» ou de 
«nuüs éclairées». Se déplaçant d'est 
en ouest, il revenait ensuite d‘ouest 
en est. Le quotidien précise qu'à 
«chaque changement de direction, la 
rotation du disque sur lui même, dont 
certains ont distingué le centre lumi— 
neux, changeait de sens» et que «les 
apparitions du disque se faisaient régu- 
lièrement et pratiquement au même 
endroit dans le plus grand silence». 

Rhône 

SOS OVNI - 11.10.1993. L’observa- 
tion d'un phénomène insolite a été 
rapportée à SOS OVNI Rhône, moins 
d'une heure après avoir été effec- 
tuée par une personne (militaire de 
carrière) circiflant entre Chasselay 
et Quincieux, le 11 octobre entre 
21h20 et 21h23. Le témoin, dans un 
premier temps, a vu depuis l’inté— 
rieur de son véhicule, une lumière 
jaune orangée, comme une sphère. 
Elle avait une hauteur de 20°.et se 
trouvait vers l'est. Sa taille appa- 
rente était de deux fois Vénus. Le 
témoin arrêtera son véhicule pour 
mieux observer. C'estalorsqueœüe 
lumière, jusque—là immobile et si— 
lendeuse, disparait comme un phare 
que l'on éteint. Les lieux (situés en 
plein Beaujolais) et la hauteur angu— 
laire interdisait toute confusion avec 
une habitation. Une enquête détaillée 
est en cours pour savoir s'il pouvait 
y avoir un hélicoptère dans la ré— 
sion. 
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"bus dîtes ? " ‘ 

ymes ne seront pas publiées. 
A propos de Phénomèna n° 15, j'ai 
bien sûr lu avec une attention parti- 
culière l‘article Sur l'ufologie d'in— 
vesfigafionetles notes de lecture sur 
le collectif, ces deux textes se rejoi- 
gnantd'aü1eurs.Jesuisdésdéqueh 
position de «sœpfiques pmgnufiqnæ», 
comme dit Thierry Pinvidic, soit tou- 
jours aussi mal comprise. Non, nous 
ne rejetons pas l‘éventualité d'un 
résidu irréductible à du connu. Sinon 
aurait—on accueilli dans le livre les 
propos de Bougard et d'Evans (même . 
avec réserves en bas de page) ? Si— 
non, Pinvidîc aurait—il conclu que 
Cussac demeurait inexpliqué ? Il est 
bien dit que c’est là un exemple de 
cas «cofiace». Il n'est donc pas exact 
d‘écrire qu'une affaire comme Hess— 
dalen est «pré—jugée» comme réduc- 
fi’ble. 

les sceptiques pragmatiques disent 
simplanent que la c!mge de la preuve 
incombe à ceux qui croient à l‘extra- 
ordinaire, car, en bonne logique, il 
n‘y a pas de preuve négative. On ne 
peut pas prouver qu'il n'existe pas 
de corbeaux blancs. On peut en 
revanche espérer prouver qu‘il en 
existe, si on parvient à en trouver un. 
A propos de Trans, espoir suprême 
et suprême pensée de beaucoup 
d‘ufologues, je hai simplement deux 
remarques : 

- l'hypothèse d'un engin de forage 
n'est peut—être pas la bonne, mais ce 
n'est pas la seule hypothèse terre—à- 
terre possible. On peut penser à un 
autre type d'engin à roues : le rap— 
port de gendarmerie initial parle bien 
de «traces de ripage de pneus». Dans 
tous les textes ultérieurs, les mots 
«de pneus» ont (mystérieusement ?) 
disparu : évidemment, des pneus, 
ça la fiche mal pour un engin extra- 

_26  

_Nous nous r&ervons ledmitdenccourür 
”ou de modifier les lettres en fonction des 
impérafifa depubüœfionetdemiæenpagæ, 
;…mtflfluquetoutsæafütpourprüab 

. bpemæofigimkdel‘auæm.læleflræ_ 

hypothæes jamais confirmées et pleines 
defait‘ , quüfinüsmtparræsembler, 

terrestre... 

- des effets analogues sur la végéta— 
tion ont été constatés, Velasco dixit, 
à Nort—sur—Erdre : or un certain 
Renaud Mathic a très bien montré 
que ce cas ne tenait pas la route... La 
conclusion s'impose : on ne peutpas 
exclure (même Bounias ne le fait 
plus) une origine prosaiqœ aux effets 
observés à Trans. 

J a c q w  
Paris 

… 

Nwsmmœmeüdnomfiwimpas, 
ou : ne plus, comprendre la position des 
«sceptiques pragmatiques». Et nous répè 
tons que cette position nous semble mal 
transparaltre dans le récent ouvrage col— 
lectif Ovni : vers une anthropologie d’un 
mythe mmptmwraü. Ainsi, «I'Mtualitl 
du r$idu in£dudflfle a du connu., en clair 
les cas réellement non idmfifiæ, nous 
semble retmue par la dit: sceptiques 
avant tout en guise de préœuüon séman— 
tique destinée à éviter l'amalgame avec 
les sceptiques extrémistæ de l'Union 
Ratimaüsœ ou de l’Association Fran- 
çise pour l'information Scientifique 
(ANS). Les dérapages mêthodoloÿques 
que nous stigma lisons désormais chez les 
«scrptiquæ pramagtüyuesn nous paraissent 
bien plusprochea pourtant delacroisade 
raflmnaflste que d‘un quelconque prag— 
madame 

Le paragraphe de la lettre de Jacques 
Scomaux sur l'affaire de l'atterrissage de 
1‘rans—m—væœ nous étonne. Nous 
avons bien pédsé dans Ph£mmèna n°15 : 
«Cequx‘estmœmiän'ætpülamüufù 
œs-mpmtupasmpéjugn—mül'flat 
Iaprüqufmsükùleænsüûzr… 
78q en l'absence l a …  formels, wir: 
… d'un faisceau de pr!somptims sufii— 
sant». Ceci aurait pu être l’occasion de 
discuter de l'opportunité, ou non, de dif- 
fuse dans la communauté ufologique 
d'abord, dansle grand pibficensuite,des 

: des rumeurs. Plutôt, on semble vouloir 
crær l‘amalgame suivant : puisque nous 
estimons que les preuves nécessaires à 
l'explication du cas manquent, par a 
même nous nous faisons la défenseurs 
dem…düeaflaædütaüeflyalfl 
confusion évidente de débat. 

Dans le cas de Nord—sur—Erdre, où un 
enfant prétendait avoir wegisfi’é un 
ovni, nous avons pu prouver sdmflfi- 
quement que cet enregistrement était un 
banalsignal hertziar. Nous l'avons dit et 
pensons toujours qu'il fallait le dire. Dans 
le cas de Trans—m—Provence, personne 
n'a pu prouver sdmtifiquement que les 
traces au sol avait pour origine un forage 
La différence et  la. Que les traces de 
’I‘rans—en—Provenæ puisse“ avoir une 
origine naturelle, il faut l'envisager 
comme dans n’importe quelle mqu£te 
Maisquel'onœæedehiæœufirhbrüt 
mœcaæoflgineœtéæbüe,wüætläle 
dérapage méfiiodologique 

De même, il n’est pas exact de dire «des 
efiets analogues sur la végétation ont été 
œustat£s, Vzlasca dixit, & Nort—m—Eidæ 
( ...)». Des dfets sur la végétation ont bien 
été constatés Que leon—Jacques Vdssco 
en fasse son interprétation est une chose 
üln’éait,cedditnuflepafldmsæi 
Hvrequelæeffcæsoientlœmünœ dans 
le deux affaires). L‘avis du professèm 
Bounhs m est une autre. Contacté par 
nossoinsen 19&,flnmædédflaüquelæ 
effets de Nort—sur—Erdre n‘étaient pas 
comparables à ceux de 'l‘ram—at—Pro— 
vence. Il évoquait encore les vents salins 
de la région comme éventuelle explica— 
tion. On ne peut donc, mélangeant les &- 
peu—präs de Ian—Iacquæ Velasco : l‘atti— 
tude prudente du professeur Bounias, 
sous—entmdre que ce denier soit prêt à 
voir des effets extraordinaires sur les 
plantes partout, ycomprisdans des canu— 
lar: notoire. 

Enfin, à propos des «espoirs» bâth sur 
l'affaire de Tms—m—væœ, nous 
corotatms que les «sceptiques pragnafl- 
ques— en nourrissent autant que leurs 
advmirœ, lœ «ufologuæ orthodoxe», 
chacun voyant pareillement dans un cas 
si controversé l‘occasion, une fois la 
preuve «contre» ou «pour» obtenue, de 
«toucher» une bonne fois pour touts 
leurs adversaire. C'æt bim Michel 
afliequfldiæit:cLææbfitæææflt 
plus d a q  parles u/ulogua que pour 
mn. 

La rédaction 
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Qui pourra me fournir une bonne 
oopiedel‘âmlssion du 17aoûtsur 
ARTE lntitulée -Famveü from 
Mars-, - Bons baisers de Mars. 
Cherche egalement copie de 
«l‘—Mig… Vente Eafit-, du 
groupe The Residents. Faire ofla 
au 51.88.8156. 

Vends 24 n° de «adam—.. revue 
belge sur civilisations dleparues. 
Redterche livreflmues UFO en 
anglais. Tel (1)4258MM. le soir. 

Je recherche les livres suivants : 
«ULTRATopSæM—ceswflsmi 
(ont peur-. de Jean Slder, -Aux 
limites de la réalité—, de J. Allen 
Hynek « Jacques Vallée, -Les 
Chiots Votants Non Identifiès : my— 
the ou realite ?-, « «Nouveau rap— 
port sur les OVNI-, de.L Allen Hy— 
nek FalreotfleàLoflien David, n‘ 16 
ruelle de Homer, amo Beau— 
œmps-ie—Weux 

Recherche emissions TV sur h va— 
gue beige. Téléphonefou ecrire à 
Carlier Serge, 18. rue du Concert, 
63830 Nohanent — France. Tel : 
73.62.84.Œ. 

Recherche une reproduction (tirage 
wolaæ.)dunephfloqüwrätüé 
prise en Andorre, en 1976; ainsi que 
les coordonnées des persmnesqui 
possèdent ou ont possédé des de— 
teaeurs magnétiques. Recherche 
rapports d‘observations se rappor— 
tant au mois de œptembre 1990 
pourd‘éventuels recoupemems. Tel 

Phénomèna 
: (1) 42.29.9405. 

W…nlæsmmæüew 
over current Norwegian LFO cte: 
together with generd excupte iront 
the Norwegian magazine 'UFO‘. 11re 
mgazine is published 1—2 times a 
yealn English. It is available through 
subscription, and the following prices 
arevafidfortQæ:NOKm,-wyw 
in Europe and NOK 60, - in the USA 
and eisewhere (approx. USD 7 and 8, 
respectively). This ieyouronfychance 
to get information about the … 
g”m UFO scene in the English lan- 
guage. Give your order and payment 
to UFO Norway News, ann. Maru 
Kaarho, PO. Box 4332. Nygardstan— 
gen, N—5028 Bergen, Norway. Order: 
payable onty in Norwegian funds 
drawn on a Norwegian bank (che— 
ques) or by international Money Or— 
der. Subscribers using bank drogues, 
pleaseaddNOK 10,—dueto les.Tc 
avoid lens completely, it is pœsble to 
send money ln loæi œrrenoy (only 
notes) in lined envelopesattherükof 
the sonder. 

Recherche livres suivants : -Leeeou— 
coupes volantes, affaire sbrieuse- de 
FrankEdwards, -En quêtedee huma- 
noides-, de Charles Bowen, «Les 
étrangers de l‘espace-, de Donald 
Keyhoe, -Fæeauxsmæwpævdan- 
tæ-,deEdwaüæppeü.Fäœfleà 
: Hervé en, Bois de la clu- 
pelle 13, cri—01213 Onex (Suisse). 

Vends 21 livres d‘occasion sur les 
m:AMW,J.Vw,D.M 

OVNI. LE oossæn RME-ALPES. ARCHVES rase 
l£ PREMIER CATALOGUE «PRESSE- DES ŒSERVAfl0NS … DE LA 

REGION MME-ALPINE. ' 

JeaonaTmadæ, rasee… du lemme amasœovm, map… 
un…ùM—OVNI. LE DOSSIER RHŒE—ALPES.AŒHMÈSIM-Le 
mum…emmmaœomummmmm 
WIINIWŒ.M…TWIRWUQUÙNŒŒOWUIÜ 
de …la… en «une marionm (RR1, RRQ, RR3«…). Tera 
uw…oum mam…afléœaütœmnmtmürfl 
p…œrflaæmuniæræææœmflmbnœnùnænhwæbfledlü- 
nm,aaewm… mbmfluœœonbü……ewr 
les m t … m u a m  resmm 

SŒM…I…ŒÜIWMÙWÜMÙ…W 
fiŒW…M…MÜÙMÀNIIÜIÜŒWW 
BWM 
m m … a - m , u m m m r u æ , m e  
rm…mmunmmsor.e Modo… 

T……whüdhærflbnddepæ) 
Jour—Plemedec 

B.P.m5 
sezrzuœc«ouor 

France 

hoe,JÆ. Petit, P. Delval,J.V. Butler. 
Bondarohuk. F. Edwards. J. Potter. 
Oh. Berlitz, B. Méhew, c. VonlhOn, 
mTflau œ.æ.œ.41.œ 1ma13n. 

Meur magnétique :)e suis pret a 
payer35 dollars pour chmue photo— 
copie d‘un rapport d‘enquête sur un 
Incident d‘ovni publié (dans une re- 
vue, un )oumal ou un livre) que (a ne 
possède pas et qui mentionne qu’un 
“teneur magnétique (ou une bous- 
sole) a me attesté lors de l‘observa- 
tion. Du fait que fai «a un nombre 
importam de ces de ce genre, toute 
personne intéressée doit d‘abord de 
«under la liste des rapports deja col- 
lectbs:soit en m‘éorlvant personnelle- 
ment :Jan Eric Herr, P.O. Box 15044, 
San Diego, Gallicmla 92175, USA, 
soit en comaaam : M. Mlchel Zirger, 
14, rue du 11 novembre, 78280 Le 
Pecq, France 

Je redrerohe tous livres ou revues a 
amère ufoiogique en langue ita- 
lenne, espagnole. portugaise. Faire 
of”! M. Jean—Luc me:, 25, ave- 
nue de Europe, 92310 Sèvres. 
France 

Les prodtalnes réunions du GERU 
(Groupement d‘Etudes et de Recher- 
ches Uiologiques) auront lieu les 14 
novembre et 12 décembre. Ces ré- 
… m m a t o  heuresàla 
…dæAsodæhæ,24päœde 
hUbertéàflwbalæ Pourplue d‘infor- 
mations, comme: le GERU à : 21 
Impasse Lumière. 59150 Wattrelos. 

Reclürche:-Lelivæmüdœwuœu— 
pes votentes- et «Premières enquê- 
tes sur les humancldes extraterres- 
trœ-dowam Fflmoffreàla 
revue qui mmettra.. 

Redtercbe tous les articles (photoco- 
pies ou originaux) concernant les 
-Hommes en Noir- ou Men in Black 
(me), ainsi que les 30 affaires ou 
les MLB. ont agi. Ecrire à M… Olivier 
Herman, 99h, rue du Général Fau- 
mme,210œDfion—mtéæ— 
phoner au æ.732932 (à partir de 
1M). 

Marche «J‘ai ce le cobaye des 
extra—terrestre- , «Le œbayedes E.T. 
loco aux sdemiflque-. «La révélation 
196n deJean Miguères. Faire offre 
a : Di Stefano Giuseppe, Résidence 
Vat—Pré, 1141 Severy (VD) Suisse. 

N'Üäitez 
Pas à 

nous faire 
parvenir 

votre petite 
annonce 
gratuite, 
que vous 
vendiez, 
achetiez, 
cherchiez 
quâque 
chose. 

Expédiez 
dès aujour- 
d‘hui votre 

texæ à : 

SOS OVN ! 
Seniice 
Petites 

Annonces 
B.P. 324 

13611 Aix- 
en 

Provence 
Cédex 1 
Fräûce 



 

L'AFFAIRE UMMO : 
LES EXTRATERRESTRES QUI VENAIENT DU FROID 

1968 : l'Espagne apprend par la grande presse que depuis trois ans des hommes et des femmes du pays Èeçoivent 
d'étranges missives. Par le truchement d‘une correspondance à sens unique, un corps expéditionnaire extraterrestre, 
les Ummites, en provenance de la planète Ummo, s'adresse aux Ten-lens. A la différence des habituelles affaires de 
"contacts extraterrestres" les messages sont ici froids, précis, scientifiques et dénués de messianisme. 

, _ -Pierre Petit, directeur de recherches 
" ‘ iidant plusieurs mois, les médias vont faire 

1991 : la France découvre l'affair 
au CNRS, dont le best-seller s‘arra 
vivre l‘Hexagone à l'heure d'Ummo. .. 

résumé du Cid sans Rodrigue, Les fourbefies 
. t en Espagne, Renaud Marlfic a retrouvé 

ts et identifié les "agents d‘Ummo“, ceux qui, 

On ne vous a pourtant pas tout dit sur cette 
de Scapin sans Scapin. Au cours d'un 
la piste des Ummites. Il a rencontré ce 
ici bas, parlaient au nom des extraterrestre 

Première communication intergalactique otra rmidabl ' ' ‘ inion ? Ce livre, qui servira à l‘information 

Publiés pour la première fois dans ire Ummo: les textes des premiers jours sur Terre (l967),ainst "que la lettre _ 
sur la Guerre du Golfe (1991 - dernier courrier connu arrivé en Espagne) Des documents au contenu éloquent où les 
Ummites racontent leur arrivée sur notre Globe et se font juges des questions de géopolitique. 

F "” ZÆÆÆdË “&&? mä5aä&@ î«ÆÆJ…ÆTæÆÆÆ E:M7 ;_ ,— « 
| prix unitaire de 130 ff + 20 ff de port et emballage. Vous trouverez ci—indus la somme de ff. 

|Nom ....... ....... , ..................... Prénom....………… .............. .......... ; 
|Adresse ' ‘ " " ' ' 


